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FIDELESA NOS SOURCES 

Louis PAULUSSEN S.J . 

. A la demal}de ~e_PROGRESSIO et~a l'occasion de la pro­
sha~ne Assemblee Generale des CVX a Providence je viens d' 
ecr1re cet article. 

Comme je ne puis me rendre a cette reunion pour des 
raisons de sante, je profite de cette occasion pour faire 
part de quelques-unes de mes pensees aux delegues et aux 
lecteurs de PROGRESSIO. Deja en 1976 a Manille et en 1979 
a Rome, j'avais presente quelques reflexions d'ordre histo 
rique. Cette fois je voudrais dire quelque chose" sur les 
derniers stades de l'evolution de notre mouvement speciale 
ment au cours des quinze dernieres annees. ­

Plus d'une fois j'ai entendu dire, apres Ie change­
ment de nom en 1967, que CVX est une denomination trop va­
gue qui ne contient rien de specifique. N'importe quelle 
communaute chretienne pourrait s'appe+er CVX.Mais aujourd'
hui, c!est exactement Ie contraire qu'on entend dire par­
fois: nous retrecissons l).otre identite, nous mettons trop 
I' accent sur notre caractere ignatien et sur les Exercices. 
NOilS devrions no us ouvrir davant age et nous montrer plus 
universels. 

Spiritualite jesuite? 

Avant tout, il faut distinguer entre spiritualite je­
suite et spiritualitedes Exercices. II est exact que 
les Exercices de St Ignace sont la source principale de la 
spiritualite jesuite, mais l'Eglise n'a pas canonise la 
spiritualite de la Compagnie de Jesus, tandis que Pie XI a 
canonise les Exercices par son Encyclique Mens Nos tra de 
1929. Les Exercices sont devenus un tresor qui appartient
a l'Eglise universelle. On peut les donner.les faire, les 
vivre tout en restant independant de la Compagnie de Jesus. 

On peut ajouter une autre consideration, a savoir que
St Ignace a redige les Exercices quand iletai t encore 
laic. I1 n'avait alors pas fa moindre idee qu'il devien­
drait un jour fondateur d'un Ordre religieux. 

Excellent travail de la Federation Mondiale 

Les responsables des CVX a travers Ie monde s' efforcent 
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de promouvoir ces dernieres annees, non pasla spiri'tuali ­
te jesuite mais la. spiritualite des Exercices. I1s n'encou 
ragent pas seulement la pratique des retraites, mais ils 
aident les membres de differentes manieres avivre les Exer 
cices dans la realite quotidienne. Il n'est pas necessaire 
de faire laliste des sessions de toute sorte,des cours de 
formation et d I autres ini tiatives qui visent- toutes une con 
naissance et une experience plu's profondes des Exercices7 
Je ne mentionnerai que Ie SultveY,un manuel original sur la 
maniere caracteristique des CVX d'aborder la formation,com 
pletement inspiree .,par la pedagogie des Exercices et qui est 
Ie resul tat d'experiences locales et nationales. Le sous­
ti tre de cette brochure I' indique: "Croitre ensemble dans Ie 
Christ pour mieux donner la Vie aux autres". 

Nous devons etre tres reconnaissants a la Federation 
Mondiale pour tout ce qu'elle fait au service de 'nos commu 
nautes dans Ie sens de la promotion de notre spiritualite 
s~ecifique. Cette action est en parfaite harmonie avec les 
desirs de nos membres et les orientations actuelles de l' 
Eglise. 

Pour l'exposer plus concretement,cet article est divi 
se en cinq parties: par la promotion perseverante des Exer 
cices consideres comme la source principale de notre manie 
re de vivre, la Federation se montre: 
1. 	 Fidele au Concile oecumenique Vatican II 
2. 	 Fidele a notre tradition quatre fois centenaire 
3. 	 Fidele a la constitution apostolique Bis Saeculari ,Ie 

plus important document pontifical dont nous scyons I' 
objet au XXe siecle 

4. 	 Fidele a nos Principes Generaux 
5. 	 Fideleaux conclusions de, toutes nos Assemblees Genera 

les. 

FIDELE A VATICAN II 

.Pour la ~r~miere fois dans_l'his!oire de l'Eglise, un 
Conclle Oecumenlque nous a donne un Decret sur l'Apostolat
des Laics (Apostolicam actuositatem). Il y a aussi Ie chapi 
tre 4 de la Constitution sur l'Eglise (Lumen Gentium) quI 
traite de la vocation et de la responsabilite des laics. 
Dans ces documents nous trouvons, it la' disposition des 
groupes CVX, des textes copieux et plein de richesses a me 
diter ou it etudier. " 	 ­
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Citons ici quelques extrai'ts .du Decret qui exp!iquent
clairement que nos communautes ont une vocation generale
"commune a tous .les fideles" et une vocation particuliere 
"d' assimilation des caracteristiques speciales de la spir!
tuali te proprea ces· groupes If [1 r 

"Le.ChtU.l>t envoye paIL .le Pelle etant .la 
l>ouILee et .l'otU.glne de tout .l'a.pol>to.lat 
de .l'EgU.6e, I£. e,6t evIdent que .la 6eeon 
d.Ue de .l' apollto.lat dell .laiel> depend ere 
.leuIL unIon vIta.le avee .le ChlLll>t ••• Cette 
vIe d'intime unlon avee .le Ch1Llllt danl> 
.l' Eg.lll> e ellt a.llmentee paIL del.> nouMltulLe1l 
l>plILUueUell . eoml7iunMa to!i6 '£.el.f£.de­
.l ell ••• 

En61n .lell .laiell qul,l>e.lon .leuIL vocation 
paILtIeu£.leILe, l>e llont agILegell iidel> MIlO 
elationll ou Inlltltutl> appILouvell paIL .lT 
EgUu, _ dolven".t ,6'e6601LC:eJide .t'itijouM 
mleuxILea:1.lll ell tell ea:ILae.teJiell de ·a' l>p:t-' 
Jidua:llU qu1teuJie~tpILo pILe • •• " 

Nous savons tous que ces caracteristiques speciales
doivent atre trouvees dans les Exercices. spirituels. C'est 
un fait historique que la "congregatio- mariana" (CM) a ete 
Ie fruit du dynamisme apostolique de la jeune Compagnie de 
Jesus. Personne ne peut Ie nier. On ne peut davantage nier 
que ce dynamisme etait lui-mame un effet de l'inspiration 
des Exercices. 

Universalite 

Nous voulons etre fideles a Vatican II. Or ce Concile 
veut que nous soyons fideles a notre source originelle, no 
tre inspiration primitive, notre vocation specifique. Une 
vocation qui nous invite avivre notre vocation senerale de 
catholiques d' une maniere speciale en conformi te avec notre 
source specifique. 

En co~~let accord avec ce Decret, les delegues a l'As 
semblee Generale de Rome en 1967 ont etabli Ie texte des 
Principes Generaux sur notre spiritualite.Ils ont fait men 

-tIon avant tout de la place centrale du Christ et des autres 
sou!ces de spiritualite que nous avons encommun avec tous 
fideles. Ensu!t~ Us indiqueI.!t notre source specifique qui
comprend des elements. caracteristiques : une disponibUite
totale, la priere personnelle, la direction spirituelle et 
la recherche de Dieu en toute chose (PG n. 4) • 
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"La. !p.iJl.itua.,U.te de n06 gJtO upe6 e6t 
eentltee 6 Ult i.e Chti6t et 6ult ia. pa.lttiur:!.a. 
tlon a.u mY6telte pa.6ea.ij eiie e6t pui6ee 
da.n6 ia. Sa.inte Eeltitulte ,VI Utultg.i.e, ie 
deveioppement doetltina.i de i'Egii6e, ia. 
lteveia.tion de6 vouioilt6 d.i.v.i.n6 a tlta.veJt6 
ie6 be6oin6 de no tJte temp6. 
Nou6eon.sideltOn6 ie6 Exelteice6 Sp.i.titue.i6
de. Saint J nac'e.comme une 60UJr.Ce.'6' e.cl­
..tue.et ' '..tn6tltument ca.ltaete1U..6t..t'ue e. 

nG lte6p..... lL<.tua...t;te.. otlte. voca. 
a.ppe.lle a. celie 6pititua.iite, qui nou6 
a.ppltend a etlte. di6ponibie6 a tout ce que 
Vie.u a.ttend de. nOU6 dan6 cha.que 6ituation 
concltete de. notJte vie quotidienne.. NOU6 
lteCOnnai660n6 e.n pa.ltticuiielt ia neee66ite 
de ia pltielte pelt60nneiie et de ia dilte.c­
tion 6pilt.i.tueiie, ~omme. indi6pen6abie.6
pOUlt ehe.ltche.Jt et tltouve.lt Vie.u e.n toute.6 
cho6e6" • 

Cette citation montre b.ien que nos caracteristiques ne 
constituent absolument pas un obstacle pour nos membres qui 
les empecherait d'adopter une attitude ouverte a la dimen­
sion de l'Eglise et du monde. Au contraire. quiconque a ve 
cu d 'experience personnelle Ie climat des Exercices authen 
tiques salt bien que Ie fruit naturel de ces retrai tes c'" 
est de vivre avec l'Eglise et·collaborer avec les autres. 

L'art. 4 des Principes Generaux n'est pas ~u'une sim­
ple formule. II a donneune orientation nouvelle a plusieurs
federations nationales.II a donne une inspiration nouvelle 
a notre mouvement tout entier. II doit haturellement etre 
interprete a la lumiere de Vatican II qui declare que tout 
Ie Peuple de Dieu a une spiritualite universelle"une unite 
multi forme de charismes particuliers. La plupart deces 
charismes se retrouvent dans la perspective des grands fon 
dateurs de communautes religieuses : Benoit, Dominique: 
Fran~ois, Ignace, Charles de Foucauld,etc ••• Les Principes
Generaux dansla citation precedente indiquent les Exerci­
ces de St Ignace comme etant la source specifique de notre 
charisme. 

Source d'inspiration 

L'influence de cette vigoureuse assertion s'est faite 
sentir specialement aux Assemblees Generales d'Augsbourg' 73 
et Manille' 76 lors desquelles beaucoup de delegues on t fait 
une retrai te personnellement guidee de 8 jotirs avant la re,!;! 
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nion.On peut faire des retraites selon des qua~tites de me 
thodes qui sont toutes acceptees par nos groupes. Toute fois-;- . 
1 'Assemblee Generale de Rome'67 en approuvant cette declara 
tion a l'unanimite, a opte pour la methode des Exercices: 
Cette decision ne veut pas signifier moins d'estime pour les 
autres methodes ni un choix en faveur de l'uniformite mais 
plutot unepreference pourla vocation speci£ique de notre 
mouvement. 

Plusieurs fois Pie XII arecommande la methode ignatie;! 
ne a nos membres atravers Ie monde .Dans sa lettre manUSCTl. 
te par laquelle il apPl'ouvait Ie 2 juillet 1953 notre Fede 
ration Mondiale, il ecrivait: (2) 

"Il ne 6au.t . pa~ oub.U.elL 1'101'1 p.t~ .tou~ 
ceux qui, obei~4an.t a N04 de4iIL4, ~'e6-
60ILcen.t, en lLevenan.t aux EX~lLcice4 Spi­
lLi.tuel~ au.then.tique4, de pui4el!. a ce.t.te 

.	~ 0ulLce .tlLe4 pUlLe, in4pilLa.ti(j!,!, lumielLe e.t 
. olLce 40i.t· OUlLv'£vlLe i.einemen.t lc-rrcre:o:l 
. e . a Con~.ltega.tion, 40-<..t poulL'lL.ige.it t'?:.! 
CongJiega.tioMC:omme· le demande.n.t lu CTJi.­
con4 tanc·e.4a:c:tuelle4" • 

Et de fait les Exercices sont beaucoup plu~ qu'unsim 
pIe livre de recettes ,ils constituent la source merveilleu 
se d'inspiration pour un renouvellement personnel ou commu 
nautaire. Les responsables . de la Federation Mondiale au 
cours des dernieres annees ant travaille vigoureusement 
dans ce sens, precisement parce qu'ils ont la conviction 
que les Exercices dans leur ense.mble comme dans leurs ele­
ments sont une source inepuisable de vie nouvelle. Les ri­
chesses theologiques, psychologiques et pastorales de ce Ii 
vre n'ont pas encore ete suffisamment exploitees. Un des 
plus grands theologiens de notre temps, Karl Rahner 8.J., 
va meme plus loin. Dans un ouvrage publie en 1956, il de­
v:loppe copieusel!lent son opinion sel~n _.laquelle Ie sens :r~ 
rI table des Exercl.ces n' a p~s en~ore ete dec?uv~rt et qu' l.l 
seraune source pour la theologl.e de l'avenl.r 131. 

" ••• AloM .tu Exe1t.cic.u ~i7-U."-1t.'t1lt:t deve.n.il!. 
non 4eu.temen.t l I obje.t, mai~ a~4i, dan4 
un celL.tain 4e.n4, une 40UILce de .ta .theo.to 
gie de demain ••• Il4' appalL.tie.nnen.t a une 
li.t.telLa.tulLe 6pilLi.tue..t.te.. qui pILe cede .ta 
.lLe6.tuion .the.olog.i.que, .qui U.tp.tU6 OIc.i­
g.i.ne.t.te que. cel.te-c.i., qui u.t p.t~t.age 
e.t p.tU6 expelLimen.tee que.ta t.age66e de 
I. I eco.te .•. " 
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Ouverts au monde 

Depuis Vatican IlIa spiritualite des Exercices est 
plus que jamais desiree a cause de son caractere d'ouvertu 
re et d'universalite. L'ouverture au monde, dans Ie sens 
de la constitution Gaudium et Spes requiert chez les apo­
tres laics d'aujourd'hui unite de vie, integration de tou­
tes les dimensions de la vie humaine a leur foi. La vision 
ignatienne de la recherche, de l' amour et du service de 
Dieu en touteschoses est particulierement adaptee a notre 
epoque pour la reforme de la societe humaine. 

Oeja en 1948 Pie XII mentionnait cet apostolat aux di 
mens ions du Monda dans une allocution a des pelerins espa~ 
gnols travaillant a I'oeuvre des retraites: 14) 

"Lu ExeJr.c.,{.ce-6 de J.ain.t 19nace -6.VLon.t.tou 
]ouJr.-6 un du moyenJ. le-6 plU4 e66-i.cace~ 
POM la Jr.egeneJr.lllion -6piJr.,£.tuelle du mon­
de e.t -6(1 bonne oJr.donnance, ii c.ondi.tion 
qu' J.l-6 -6oien.t au.then.t,Lquemen.t ignalien-6" 

Finalement une citation significative extraited'un 
livre ecrit en 1968 'par un laic, professeur de psychologie 
a l'universite de Munich.Le titre en est· "Aux limites de Iii 
psychanalyse" [51. 

"Le-6 ExeJr.c.J.c.e-6 J.piJeJ..tuel-6, quand on lu 
donne avec. di-6c.Jr.e.tion, en -6u.-i.van.t leJ. Re 
gle-6 du di-6 c.eJr.nemen.t deJ. eJ. PJr.,L.t-6 , don.t s7 
Ignac.e nou-6 a donne lit 60Jr.mule claJ.J..ique, 
-6on.t un livJr.e capable de Jr.e6bJr.meJr. le mon 
de e.t de lui do nneJr. une vie nouvelle". ­

FIDELE A LA TRADITION 

Au cours des 400 ans de leur existence les structures 
juridiques des CM ont ete modifiees plusieurs fois ,notamment 
en 1773, 1953, et 1967. Mais laspiritualite est toujours
demeuree substantiellement intacte.Naturellement il y a eu 
des differences considerables dans les denominations, la 
formulation,l'insistancesurtel ou_tel-point mais pou~ l' 
essenti~l, l'esprit est reste Ie meme. 

A la sut?pression de la Compagnie de Jes)!s en l773,les 
CM sont passees d'une organisation jesuite a un mouvement 
de 1 'Eglise uni verselle, mais il n 'y a jamais eu unseul 
Pape qui en ait change la spiritualite. Au contraire. au 
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moment de la restauration de la Compasnie en 1814, Ie Gen~ 
ral des jesuites a repris ses deux prerogatives qui visent 
a la ~onservation de '1 'esprit authentiquedesC~ e! se lim! 
tent a I' affiliation de nouveaux groupeset a rediger de 
nouvelles regles communes. 

En 1953, lors de la fondationde la Federation Mondia 
Ie. et au moment de la reconnaissance de la responsabill.te 
des laics ,ces deux prerogatives sont devenues anachroniques. 
Elles ont ete supprimees quand leS. Siege a approuve en 
1968 les Principes Generaux et les nouveaux Statuts. Desor 
mais. la Federation Mondiale. independante de la Compagnie 
de Jesus ,constitue la garantie de I' authenticite et Ie lien 
de 1 'unite • 

§.Eiritualite essentiellement intacte 

Quand la Federation Mondiale a demande au S. Siege en 
1967' d'approuverles Princi~s Generaux et les Statuts, 
nous avons explique que nu): ne songeai t'a modifier notre es 
pr!t originel. La lettre d' approbation d~ 25 mars 1968 si­
gnee par Ie Cardinal Cicognani revient deux fois sur cette 
intention: 

"Vanh le de.hi.1t du mei.lleult h eltvi.c.e de l' 
Egli.he ••• et pOUlt Itenouvellelt leult ahhO 
c.i.ation helon l I up1ti.t et lu noltmU cru 
II e Conc.i.le Oec.ume.ni.que du Vatic.an, . lu 
memblteh de la Fe.de.ltation Mondi.ale avai.ent 
henti le behoi.n de plt0pOhelt ••• pluhi.eult4
modi.ni.c.ationh, ••• tout en c.onheltvant 6i.­
de,eement lu authentlquu Jtl..c.heu u de h a 
tltadltion .•• 
ToujoUlth dan& le meme de&ilt du meilleult 
heltvi.c.e, le~ ~alttic.ipan~ a la Ite.u.nion 
du Conhei.l Ge.ne.ltal ont plte.ne.lte. adoptelt
le nouveau nom, pelthuade.h que c.ettedino 
mi.nation tltadui&ait mieux la Ite.ali.te. et 
le dynamihme inteltne de leult auo<?:.i.~tion, 
&anh lui enlevelt auc.u.n de heh element~ 
!pec.iMqu.u . •. If 

Si la Federation Mondiale Insiste tellement aujourd'hui 
sur les Exercic~s, c'est justement pour mieuxservir1 1 Egli 
se et pour demeurer fideles a notre tradition. -

Pratique des retraites des les premieres annees 

Est-il vrai que dansles premiers temps les CM n! avaient 
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pas l'habi tude defaire. des retraites regulieres? On a pose 
la question en 1966 et la meme" annee nous avons publie une 
reponse convaincante grace aux travaux d' investigation menes 
a bien par Edythe Westenhaven (6 ) .Nous avons consul te de nom 
breux ouvrages historiques,souvent dans l'original,rediges 
au cours de notre siecle.Nous nous contenterons d'en citer 
seulement cinq: d'abord les deux historiens .des CM, Mullan 
.et Vi1laret,ensuite deux volumes del'histoire de la Compa 
gnie primitive en Allemagne ecri te par Flotto et Agricola-;­
enEn et specialement 1 'histoire des Exercices jusque 1599 
par Iparraguirre. Le resultat de notre sondage est surpre­
nant par les evidences qu'i1 apporte. 

Mullan 

Mullan mentionne au·moins trois documents qui SU~ttosent 
une pratique habituelle des retraites : un Bref du aout 
1602, un autre Bref du 16 mai 1753 et un decret du 9 decem 
bre 1775. Nous ne citerons ici que la traduction du latin 
du dernier document qui laisse entendre non seu1ement que 
la pratique des retrai tes etai t habi tuelle, mais aus$i I que 
la duree normale de la retraite etai t de huit jours 11 • 

"Etant donne au' 1t aJtJt1ve .\ouvent que tu 
ExeJtc1ce.\ Sp11t1.tuet.\, dont to. duJtee noJt­
mate ut de huit jOUJt4, ne peuvent pouJt
de.\ dJto1t.\ et ~n tenant compte de.\ peJt­
.\ onne.\ et du c1Jtco n.\tance.\ de .t1eu et de 
temp~, etlte 6a1~ pendant hu1t jOUlt.\ en­
UeJt.\ ma1.\ paJt601t. .4eutement pendant. c1nq , . 
.\1x ou .\ept jouJt.\, on concede que .tu 1n 
du.tgence.\ accoJtdee.\ d eeux qui 60nt .te~ 
Exe~c1ce.\ pendant huit jouJt.\ peuvent au.\ 
1.1 itJte gagnee.\ paJt ceux qui .te.\ auJton1 
6ai~. pendant au mo1n4 4ept, 41x qu c1nq
jouJt.\. con4ecut164."" . 

Villaret 

On a pretendu que Ie P. Viliaret n' a pas fait mention 
des Exercices. Citons donc la page 369 du chapitre sur les 
"Pratiques Ordinai res": (81 

"EnmaJtg e du . Jteun.{.o nt. oJtdina1Jtet. ~t t. aM 
paJt.teJt du exeJtc1cet.. et PJtaUquu t.p11t1­
tuet.tet., .tet. JtetJtai.tet. jouent un Jto.te ~m 
poJttant~ •. JtetJta.1te annue.t.te del 'ExeJtc~ 
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ceJ.> Spll{.i.tuel,6' .cie ..tlLolJ.>. pl.uJ.> i" auv(!;n.tcie 
qua.tlLe ou ci-nQ joulLt."en quelqueJ.> ca.6de 
hui-.t joUlt.6. L 'u.6ag..e bidlvlduel. lLemon.te 
aux .tou.t pllemi-elLJ.> .tempJ.>, malt.celal deJ.> 
lLe.tlLaLtu communeJ.> ~'i,n.tlLodalt.i-;t plLoglLe! 
J.>i-vemen.tUIt peu palt.tou.t;. II 

D' aillelirs Ie P. Villaret di tdans son introduction 
que l'histoire complete des CM est encore a ecrire. L'.au­
teur a fait ses investigations auneepoqueou les CM etaient 
considere~s souvent comme une' pieuse association depourvue 
d'activite.C'est pourquoi i1 a concemtreson travail davan 
tage surl'apostolat que s'ur la spiritualite. C.'est en te::­
rtant compte dece detail que nous avons aussi consultcf les 
histoires de la Compagnie et des Exercices. 

Flotto et Agricola 

En etudiant les volumes de Flotto et Agricola [91 on 
obtient la demonstration irrefutable que pendant une geri'o 
de de 25 'ans (1584-1609) la pratique des retraites 'etait 
en usage dans presque toutes' les CM existant a cette epoque. 
Il est mentionne explici tement que les retrai tes sont la 
plupart du temps fermees et qU'une grande partie des retrai 
tants est formee de laics. La duree des retraites etait 
au moins de huit jours et plus souvent de 10 oul4 jours. 

!p'arraguirre 

Nous avons etudie specialement Ie livre du P. Iparra­
guirre r1.0) " Ie meilleur expert' de I 'histoire. des Exerc! 
ces, II n' a pas 1,' intention de donner d.es preuves en faveur 
de la question qui nous occupe. Ce qui rend se,s recherches 
encore plus precieuses pour nous . Nous traduisdns de 1 'espag 
nol quelques textes parmi les plus significatifs sur les r! 
traites des CM au 16 siecle. 

UaUe. 1/ Napl eJ.> e.taLt la v).,lle claJ.>t.i-que 
ae::rTM. •• Glilice dUX. Exeltc.i:cet. un cllma:t 
de hau:teulL t. Pi-u.tuef. HpelLpe.tuM.t danJ.> 
let. eM. PalLleIL det. ConglLegaliont. olo­
ut..&an:teJ.>, e.t.:tla mime' cho.&e que palLf.elL 
du . jeune.& gen.& quioon.t la lLe.tlLai-.te 

,lgnalienne. La.&pi-u.tuall.tedu ExelLclCe.& 
.&' expumai-.t dan.& leulr..& lLeglu e.t dan.& le.& 
p/taUquet. qal nOUIL!tlJ.>.&ai-ut.t la vi-e .&pDu 
.tuell'e": rpag. 17-181 ­
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"PaILmi.tu autILe..6 co.t.tege..6 de..ta PILO vince., 
ce..tui 'd' Aqui.ta.etait.te. p.tUIl emine.nt quant

'ii' .ta p1!.Omotion du ILe.tILaite..6. Le. PelLe. 
Caputi 60 nda.itune. mai.6 0n po uIL .te..6 co ngILe 
ganillte..6qui a.6piILaie.nt a une p.tU.6 haute 
pe.IL6e.ction ••• une. authe,ntique. mai.6on de 
ILetILaite..6". (pag. III 
"En Sici.te. i.t y avaLt une. activite inte.n.6 e. 
On 60nda be.aucoup de. CM qui aidaie.nt a 
c.on6elLvelLet intenlliQiel!. .te 6e.ILve.uIL Ji.e.c;.ue 
duJiant.te.6 j OUIL6 de.6 ExeILc.ic.u". (pag. 231 
Al.te.magne. : "Icl.~ eg,a.teme.n{ c.omme. dan.6 
beauc.oup· d' autILell ILegionll Giu monde., tu 
CM aidaient .tell EXeILCic.ell et,.tu EXe.1!.cice.6 
aidaie.nt a .ta ,60lLmation de. bonne.6 ConglLe 
gation.6. En 1576 une CM 6ut, 60ndee. paJi 
.te P. COlltelL qui avait connu a Rome .te 
P. Leuni.6 ••• En c.atec.hillant .te..6 pelLllOnne.6 
4du.tte..6, .tu co ngIL~'gani..6tu exp.tiq uaient 
auu,{ c.eILtail'l.4 a.6pe.c.t.6qu EXM,c.ic.ell". 
(pag. 180) , 

FlLance.: "APa~1l .ta CM etait tILell dyna­
m-Lque. Lu ,plLinc.ipaux lLetILaitanu ve.naient 
de cette Co ngILeg,atio 1'1 e.t.te. mi.tieu de.6 
conglLegani.6te..6, e.tait.ta me.i.t.te.ulLe. ga1!.an
tie. pOUIL all.6UlLelL.ta c.ontinuite" .(pag .151T 

"VanlltoUIJ .te.6 c.o.t.t~ge.6, .tell CM etaie.nt 
ia balle. ,.ta P.tiv.. .6o.tide de..t 'oeuvILe de.1l 
ExelLc.ic.ell: on y auulLtUtain.6i et .tapaIL 
t1c...(pation aux ILetlLaite.6 e.t.ta pe.lL.6eve~ 
lLanc.e. aeILe.6~, A Lyon, eaIL exemp.te, e.x{.6­
taient a .ta 6,{n du .6iec..te. douze. ConglLega, 
tion.6. Beauc.oup d~ conglLegani.6te.1l 6a..(~ 
.6aient .te..6 EXiILc.icie..6 c.haque annee." .. 
(pag.152) 

;"A Avignol'l, on t/touve .te mime. .6Y.6teme 
qu'a,PalLi.6 e.t a Lyon.Lell CM etaie.,nt pOUIL 
du glLo,upe..6 d' e.tite., do nt .t' e..6 plLit· vi vi Me 
pa.1L .t e..'. ExelL c.,{c. eJ., ,{n.6 p,{lLait.tet. aune..!.' 
je.tine.6 du' Co.t.t,ege. et, .te..6habUanu de. '.ta 
vi.t.te •• : Avant.talLec.e.pt..(on dan.6 .ta Con­

. gJi.egation on' 6ai.6a:Lt nOlLma.te.ment une 
'.6emaine de.1l Exe.ILc...(c.e..6. Beauc.oup' ILeve­
n4ientet lLe6ai.6aient .te..6 ExelLc.ice.6 de. 
nomblLe.u.6 u6qi.6 pa.lL.ta J. ui;te." • (pag. J 53) 

Chine.: "Une ConglLegation . de..ta vi.t.te. de 
Nankin a plLill .t''{nit..(ative. du mouve.ment 
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de..6 Exe.lte.lC:e..6. Lu e.angltegdM.6te.6 .e.amille.n 
~dle.nt 4Ve.e. ~ld pltdtlqUe. de. ld Ite.tltdlte 
.6 e.lan le.ult Ite.gle.. Ple.ln.6 d' e.litha U.6lM me. 
pOUlt le..6lte.6ultdu, lR...6 de.vlnlte.nt le..6 
plU.6 zele.6 plt0pdgdte.UIt.6". (pdg. 208] 

Ja:eon: "Vdn.6 le. ·namblLe. de.e.e.u"-it ul 6dl­
.6 d-Le.nt f.e..6 Exe.ltc.le.e..6 ,.6 e. .6l9ntildle.nt le..6 
e.o ngltegdnL6te..6 de. Altlmd e.t NdgU.dkl". 

E.6~dgne.: "Mdl.6 c.e. qul d e.onttibue le. plu.6 
a. d iU66U.6lon du Exeltc.:i.e.e..6, c.e.6ut id 
6onddtlon de ld ConglLegdtlon de. l'Annon­
e.ldtlon a: Avlld, Ue.u de. plete. e.t d I dpM 
toldt".. (pdg. 133) . ­

"L U d.6 plltdtlO n.6 ii la pe.1t 6e.e.tlo n d I un 
glLoupe. e.hol.6l du College. de. Vdllddolld 
me.nale.ntii la 6o.nddtlon d'une. ConglLega::­
lione.n 1580. Le..6 e.onglLeganl.6tM etal..e.nt 
obUge.6 paIL le.u.1t Itegle. de. 6tLilte. lu he.1t 
e.lc.e..6 dU mOb!.6lLne. 60l.6· ava.nt l.'e.ntlte.e 
dan.6 la Congltegation". (pag. 551 , 

"La c:le. 6 du .6 uc.e. e.6 lnltldl Cde..6 Exe.lLe.lc.u I 
ut a tItOUVe.1L non .6e.ule.me.nt e.he.z le. P. 
COlLdue..6, mal...6 auul da.n.6 l'e.nthou.6la.6me. 
de. la nouvelle. ConglLegatlo¥! de.Sevllle.. 
PaIL le. lLegle.me.nt f.e..6 -c.onglLeganl.6te..6 601t­
mtLie.nt palttout la peplnlelte. de..6 lLe.tltal­
ta.nt.6, mal...6 a Sevllie. e.lle. depa.6.6alt le. 
nlve.a.u oltdlnal..lte.. En 1588 rde~ tltol.6 
ConglLegatlon.6) dlx je.6ulte..6 e.nt4al..e.nt dU 
novle.lat e.t .6olxante.-dlx. dan",-d'autlLe..6 
e.ommunautu lte.llgle.u.6e..6". (pag. 108) 

Les Exercices dans lespremiers manuels 

Beaucoup des vieux manuels des CM que nous avons dans 
notre bibliotheque indiquent que les Exercices,alors comme 
maintenant, constituaient la source specifique et l'instru 
ment caracteristique de la spiritualite des CM. -

Primi tivement les -CM se preoccupaient moins d I inci ter 
leurs membres a _£ai re des retraites qu I a utiliser certaines 
methodes ascetiques, des attitudes et des orientations que
l'on trouvait dans Ie livre des Exercices. Ces manuels con 
tenaient des explications de meditations et des examens de 
conscience selon la methode ignatienne. Souvent meme ces 
manuels comprennent des meditations tirees des Exercices. 
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Les Exercices dans les Regles communes 

Des les tou~ debuts la pratique s'est introduite de 
faire retr:;Lite seulement progressivement. Longtemps avant 
que les Regles Communes, ne fassent allusion a la retraite 
annuelle d' apres les Exercices, des reglements locaux pout 
des groupes en Europe et en Extreme Orient mentionnait les 
Exercices des avant' 1599,. L'etude du P. Iparraguirre est 
par consequent tres inte!essante. 

Vers 1748 les Exercices,apparaissentpour la premiere 
fois sur un projet de nouvelles re~les qui n' ont' d' ail leurs 
jamais ete promulguees dufait des evenements qui menent a 
1a suppression de la Compagnie en 1773.Les Regles communes 
de 1855 et 1910 font mention de la retraite annuelle. 

On peut comprendre que Ie P. Aquaviva ne veuille I>as 
exiger des membres des CM une retraite annuelle, a une epo 
que (1587) ou les jesuites ' n 'avaient pas cette habitude:­
D'ailleuts - et pour Ie grand Aquaviva,cela semble etre la 
raison la plus importante - une bonne legislation ne doit 
pas anticiper sur la vie,mais c'est plutot la vie qui doit 
inspirer la legis1ation.Cette sag~sse democratique existait 
deja semble-t-il en 1587. 

FIDELE A BIS SAECULARI 

Avec cette Consti tution (11l commence une nouvelle peri~ 
de dans 1 'histoire de notre mouvement,une peri'ode de renou 
veau. 

Renouveau pas tellementparce que Bis Saecu1ari a chan 
ge les CM, mais parce qu'elle apresente d'une maniete nou 
velIe leur image traditionnelle. ,­

Au plan, juridique la Constitution a declare solennelle 
ment que les CM sont une' formeofficielle de',l' apostolat des 
laics en union etroite aVec la hierarchie ,c'est de 1 'Action 
Catholique, dans Ie sens striq: du mot (pleno iure). En fai 
santcette duclaration Ie pape. n' a change aucune des structu 
res jl.1ridiques des CM,il les a simpleinent ..confirmees d'une 
maniere nouvelle etinattendue qui a provoque ala £ois de 
la joie et une certaine consternation.En 1982 cette declara 
tion gard'e toute sa valeurmais elle semble mains pertinente:­

Plus important aussi aujourd'hui est ce que Ie Pape a 
dit de notre spiritualite.La encore il n'a pas change l'es 
prit traditionnel desCM,il l'a presenteendonnant la prio 
rite aux Exetcices spirituels.' ­
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Priorite des Exercices 

Des les premiers mots de la Constit~tion. Ie Pape ra~ 
pelle 1 'enorme augmentation de nos effectifs specialement 
au debut du steele, puis il poursuit ainsi: 

"Mai6 - et eeei e6£l' e66enilel - beaueoup' 
p..e,U6 .impp4.tant que te nomblLe. de6 gILoupe6 
6ontte6 toi.f..etief.. pJL1.nc.1.pef.. qui. peuvent 
eo ndu1.lLetef.. memblLef.. I eha.eun a f.. a mani.e­
lLe, aun haut deglLe .de vie 6pi.Jti.tuette, 
e.t meme a la ,6ai.ntete, f..peei.alement paIL 

lef.. moyeM . tef.. ptUf.. aptef.. .a nOlLmelL def.. 

dL6 ei.pte.6 paIL nai.tf.. 'et 6i.neelLe6 du. ChJL1.f.. t 

que f..ont: 

te6 ExelLei.ee6 .6pi.JLi..tuel.6, 

ta plLielLe pelL.6onnette quoildienne. 

t'examen de con6eienee quotidien, 

'ta paJL.tieipailon nlLequente de6 6aelLemen.t6, 

ta. do eiD..te a aeee'P:telL une diJr.eetio n .6 pi

lL1..tueUe, '. . . .... ­
l'aba.ndon total et eelLmanent a la. plLote~ 

tion de ta. VielLge Melle d/?-Vieu, 

t'engagement nelLme de na.iAe de6 plLoglLe~ 

dan6 la vie ehAetie.nne. pOU.1L f..oi et le.6 

autILe6 " • 


Voila certainemel!t une maniete originale' de presenter 
les CM considerees par bien des gens comme une assoCiation 
mariale demodee sans aucun lien avec les Exercices ignatiens. 

si nous nous demandons pourquoi Pie XII a.donne une 
priorite aussi saisissante aux Exercices!. nous pouvonsre­
pondre que les Exercices sont la note specifique des CM tan 
dis que presquetous Ie'S al.ltresmoyens sont COnlrnuns' a tous 
lesfideles. On p.ourrait donner une atitreexpli\cation: les 
Exercices sont beaucoup plus qu 'un 'simple aspect ou un,'ele 
ment de notre spiritualit'e,ils en sont la's'purce. Dans 
les Exercice's',ontrouve J' inspiratipn "pour marcher parfai 
tement et fidele.ment a lasuite du ChriSt"'et pour "I' ahan 
d.on total et permanent a Notre Dame", specialement dans fa 
contemplation de l'Inca:rnation;, on trQuye l'inspiration 
pour un esprit d'Eglise .~t d'apostolat. pour'une attitude 
de discerne.ment et de disponibilite, inspiration pour 1 'i!! 
tegration et 1 'unificatiori de notre vie en Hm8.nt et.Ser­
vant Dieu en toutes choses. Les Exercices s.dntune'ecole 
de prierepersonnelle et de vie liturgique etsacramentel­
leo I1s sont une source d'inspiration pour bien d'autres 
as.pects dela vie chretienne. 

II est interessantque 1a, Bis Saeculari'metteaussi en 
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question laspiritualite ignatienne: n' est-ce pas en effet 
un obstacle a la pensee universelle et catholique des CM 
qu'elles aient ete fondees par les jesuites? La reponse 
est: pasdu tout. au c.ontraire •. Precisement., leur origine 
ignatieime donne aux, CMune espece d' inclination naturelle a I' ouvetture et a viv're en, toutes choses en ,conformitea­
vec I' Eglise. 

Ce passage de la Constitution a provoque.seulement de 
Ia joie.II constitue pour l'avenir une orientation officiel 
ie, un,appel au ren9uveau, une.direction clairement indi:: 
quee vers notre charisme special et notre inspiration o:ri­
ginale." " 

Un veri table renouveau de la vie chretienne cornprend 
une double dimension: d'abord l'adaEtation (Ie fameux ag­
giornamento de Vatican II) et en meIl!e temps Ie retourauX 
sources (ressourcement).La signification principale de Bis 
Saeculari a notre epoque. c'est d'indiquer Ie chemin vers 
notre s'?urce specifique d' inspiration et de renouVeau. 

Influence de Bis Saecul ad. 

La premiere reaction - sur Ie plan des realisations ­
vint des Etats-Onis et du Canada ou des membres des CM com 
mencerent a lancer un mouvement en faveur de 'grandes retrai 
tes organisees pour les la'ics. Ce mouvementa eu des reper 
cussions au niveau natiohai etinternatignal. ­

En 1951, un des meilleurs: experts de ia spiritualite 
ignatienne, Hugo Rahner sj donne en AUtric;he une'serie de 
c:m'~erences sur les' Exerc!ces. ,envisage~ comme. sour~e spe­
c~f~que des eM,. Ces oonferences ont ete trad.u~tes en plu­
sieurs langues, favorisant ainsi 1es' intentions de Bis Sae 
culaii. .. " 

En 195~,_Pie XIL~pprouva la Federat:ionMondiale qui 
,~ans aVoi rete .envi~~gee par Bis Saeculari' en const i tuai t 
cepend~nt un~ "consequence;naturelle", Une adaptation in­
dispensable aUx exigences actuelles;' pans Sa lett,re d J ap­
probation l-e Pape mentionne aussi'l'autre aspect du renou­
veau: Ie retour aux sources originelles. II fait 1 J eloge de 
tous ceux qui cherchent inspiration, lumiereet force dans. 
les Exercices, cette source tres pure (in hoc limpidissimo
fonte). . 

Entrei954 et 1979, Ia Federation MoIidiale a tenu re­
gulierement ses reunions internationales. Acette occasion 
les aelegues en provenance du monde entier ont e:)(prime leurs 
souhaits par rapport aux Exercices,toujours en accord avec 
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Bis Saeculari. Nous Ie demontrerons plus concrthement dans 
1a derniere partie de cet article. . . 

En 1963 un autre expert bien connu de 1a spi ritualite 
ignatienne ,Maurice Giuliani sj fit .au Congres europeen des 
CM une conference inti tu1ee: ilLes Exercices, fondemen't, de 
1a spiritualite des CM" 1121. 

E'ntre1959 et 1967 on organisa une consultation sur Ie 
pI an international. E1le fut aI' origine des Principes Gene 
raux~ approuves en 1967. Ces Principes sont entierement in 
spires par 1es Exercices; ils dec1arent que 1es Exercices 
sont "une source specifi!1ue et 1 'instrument caracteiistique 
de notre spiritul:}li te", 

Aposto1at des Exercices 

11 est utile.d'observer que la Constitution quande1­
Ie en vient aux exemples concrets d'activites mentionne 
en premier lieu l'apostolat des Exercices: 

" ••• d. r e~ t untogltande c.a n>6 alalia n pa Ult na u>6 
d' ob>6e1tvelt Ii tltavelt>6 le mande' enlie.ir.. le>6 
eM qui. tltavaillenteneltgiquement et a.vec. 
eQ6ic.ac.itedan>6 taU,6 le>6 c.hamp>6 d' apa>6to 
lat, >6ait en, inc.itant lu geM de taute 
c.onditian >6ac.iale (lu jeunu et le>6tlta 
vaille!i.lt>6 >6pec.ialementl. aU. mayen def.. E-= 
x.e.1tc.ic.e>6 >6 piltituel>6, Ii de>6ilteltune v.ie 
c.hltet.ienne plu>6 plta6ande ••• " 

Nous. avons donne des exemples de cette actiyiteau .cha­
pitre intitu1e ~'Fid;He a 1a Tradition" en faisan1: des dta 
tion du livre d' Iparraguirre qui a etudie la petiode ini::­
tiale de l'histoire des Exercices (1540-1599). 

A propos de l' aposto1at des Exercices, il est interes 
sant de citeI' encore Ie grand theo1ogien Karl Rahner 5) 
qui ecrivait en 1956 que .1es Exercices seront une source 
pour 1a theo1ogie de demain. Dans un livre publie en 1977 
Rahner donne 1a parole a St. Ignace qui du cie1 s'adresse 
a un jesuite d'aujourd'hui: (13) 

"VaU>6me c.ampltendltez maintenant >6i je vaU>6 
d.i>6 que pOUlt vau>6. ji..6u.ite>6, vatlte tac.he 
la plu>6 .impaMante devlta.it e.tlte de da nnelt 
lu Exeltc..ic.e>6. Taute>6 vat. autltU ac.tiv.i­
te.6 devlta.ient ye.tlte altientee>6 •• PM Exelt­
c..ic.e>6 l' entend>6: a.tdelt lu geM Ii et'1tltelt 
dan>6 le mYf..telte de Vieu ••• lef... a.idelt Ii 
ne pa.6 el.iminelt la pit€.>6 e nc.e immid.iatede 

16 ­

http:enlie.ir


Oi.eu ma,c6 a en 6ai.JLe I' expeJt.tenc.e et t I ~c. 
cepteJt ••• Toute votJte acti.vi.te pa4toJtate~ 
4c.~enti.6i.que, 4oci.ate etc. •.• devJtai.t e­
tJte une pJtepaJtati.on ou une c.on4equence
de c.eUe oeuvJte ta ptu4i.mpoJttltnte: don­
neJt te4 ExeJtci.ce4, ai.deJtte4 gel't4 a 6ai.­
Jte t'expeJti.enc.e de Oi.eu". 

Les Exercices dans' les XII points 

A la fin de la Constitution' Ie Pape enumere avec son 
autorite apostolique "quelques points" qui doi vent etre ob 
serves par tous les interesses. Ces points sontdes decla=­
rations juridiques en conclusion de toutes les considera­
tions precedentes. Ils traitent de 1 'organisation; des 
structures, de la selection, de la formation, du nom et de 
I I apostolat. Ils ne trai tent pas explici tement de la spiri 
tualite et ne font pas mention par consequent des sacre=­
ments, de la priere, de la direction spirituelle et des 
Exercices. Toutefois la spiritualite s'y trouve naturelle­
ment meme si clest d'une maniere plutof implicite.Le point 

. VIII ne parle pas seulement du nom, mais aussi de la devo­
tion mariale. Les points III~ IV, IX et X decident que les 
CM doivent conserve'r intact leur caractere, que leur manie 
re de vivre est serieusf;lment recoinmandee,que leurs membres 
doi vent etre choisis et formes en accord 'avec leur .spi ri tua 
lite traditionnelle. Les Exercices sont mentionnes explicl 
tement dans une note du Point IX sur, la selection. ­

En vertu de l'approbation pontificale' des Princi~es 
Generaux en 1968, cinq des douze points ont ete modifies. 
Ils ont trait a ,I 'affiliatio'n, 'Ie nom, les regles de 1910 
et la fonction du pretre. 

La declaration de Bis Saeculari selonlaquelle les CM 
sont une forme d'Action Catholique implique Ie fait qu'el­
les sont une association de laics .Cela ne signifiepas que 
des non-Iaics en soient exclus s'ilspeuvent profiter de 
l' association. Toutefois ils doivent en respecter Ie car'ac 
tere laic telqu'il estexprime dansBis Saeculari et les 
Princ~pes Generaux. 

Dans Ie passe 'notremouvement a connudes groupes de 
pretres et meme de religieux qUi ont trouvedans les CM u­
ne inspiration pour renouveler leur charisme propre, ce 
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qui fournit une autre preuve de.l'universalit~ et de l'ou­
verture de la spidtualite des Exercices. 

Encore aujourd 'hui 'des pretres et des religieux veu­
lent devenir membres 'de nos groupes. A ce propos il est u­
tile de ci ter Pie XII dans sa lettre de 1953 ou il fait I' 
eloge des CM pour les pretres et les seminaiistes: 

"C'I!.~.t au~~i unl!. g./tande. jail!. e..t ean.6ala­
.tian pau./t nauJ.> que. ll!.~ CM de. p./te.t./tl!.~ e..t 
de. eandida~ aU,J.>ael!../tdaee. J.>ail!.n.t enea./tl!. 
aujau./td I hui 61Miu an.tl!.& apfte~_avaiX dal'lJ.> 
le.J.> J.>ieell!.~ dMnie.ILJ.> .tILavaiU.e. pa uIL L' E­
gli~1!. d'unl!. m4ni.eILI!.~ie66i.t!aee.. Nau~ le.~ 
ILe.eammandal'lJ.>.tILe~ ~iILi.euJ.>e.me.l'I.t eaIL I!.lll!.J.> 
.oan.t .tILe~ u.till!.J.> it fa 6a,[.o paM la 60Jtma 
Uan d'e.xee.Ue.n.t.o pILe.tJte..o e..t paM la pILi 
pa./taUan adequa.te. e..t l'in.o.tILueUan de. 6~ 
.tUILJ.> .diILe.e.te.uILJ.> de.~ CM" • 

FIDELE AUX PRINCIPES GENERAUX' 

En 1967, pour la premiere fois dans l'histoire, nos 
Principes Generaux' furent formules. non par Ie, General des 
jesuites, mais par des pretres et des laics representant 
la Feaeration Mondiale des Communautes de Vie Chretienne. 
Jamais auparavant un tel accent n' avai t cte mis .sur l' im­
portance des Exercices. Jamais auparavant ,cesPrincipes 
n' avaient ete .aussi completement inspires par les Exerci­
ces. t:ette inspiration a touj.ours ete 'la note spetifique 
de notre mO.uvemenLMaintenant depuis 1967 elle est enco 
re plus evidente. Le texte des Principes est la pour Ie 
prouver. Mentionnons quelques-uns des. e.lements plus carac-: 
teristiques des Exercices. 

contemplation pour obteni r T'Amoln 

Le Preambule des Principes Generaux' est une breve. syn 
thesetheologique de tout Ie texte. Au debut. il rappelle 
Ie mysterede l'Incarnation et devient ensui te, pour ainsi 
dire, une "traduc.tion" de la Contemplation ,Ad Amore'm,point 
culminant· des Exercices~. La Nie chretienne est, une vie .d' 
amour et de perpetuelle communion. 

1. "Fidele.·Ci .J.>a p./tame.~.6e., V-ie.u. ~ I e..J.>.t 6ai.t 
.hamme., 	 ne de. MalLie., P(JUIt pauvaiJ!. .0 e. 
danne.ILeanUnwi!.Ue.II!e.nt Ci .tOM ..ee.J.>ho!!!. 
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me4 et pouJ!.1..liv1..tel!. tOI.U le.6 hbmme.6 a 
.6 e do nnel!. eo nlinaellement ii La1..daM 
etavee le ChJt1...6t ••. .6oa.6 la molion 
de l' E.6 pl!.1..,t fl. 

2. 	 "Pa1...6qae" notl!.e moavement e.6t an mode 
de v1..e ehl!.etiennel. ee.6Pl!.1..ne1..pM do'1..­
vent etl!.e 1..ntel!.pl!.etu, noli pl:l.6 tant~e 
lon .leal(. lettl!.e· qae !.elon l'e.6plUt de 
l'Evang1..le etla loi 1..ntel!.1..eal!.e 'de l' 
amoalt'·. . 

S' adressant. retemment a une' reunion internationale ,Ie 
Pape Jean-Paul II a qualifie la contemplation finale des Exer 
cices comme Ie "plus riche:e1eme:rIIt H de I ' esprit d' Ignace. r 74)­

"En veltta de ee qa1... e.6t le plu!. l!.1..ehe e­
lement de l'e.6~l!.1..t de votlte Fondateult,je 
VOU.6 plt1..e de lte6leeh1..l!. .6al!. la plu.6 pltO~ 
60nde .6ign1..61..ealion de ce.t.te contempla­
lion pOUl!. obten1..l!. l'amoalt ••• Tel e.6t l' 
e.6pltit du veJt1..table apotl!.e. qu1.. v1..t .6a 
mi.6.61..on en tota.t.e dependance de Vieu et 
en union av~e Lu1..". 

En meditant ces Principes Generaux ,- particulierement 
Ie PreambuIe et Ia premiere partie' - on decouvre un fil con 
ducteur permanent: l'esprit catholique universel.L'accent 
est mis sut un point essentiel, notrereponse a l'appelde 
Dieu, toujours etpartout present qui I1ecess'e, de nous in­
viter. Notre reponsea cet ,appel suppose un choix, disons 
mieux., suppose une, serie Q,e choix, ce qui suppose aussiun 
continuel discernement des esprits. Comme distinct des au­
tres' modes de vie ,notre spi ritualite 'insis tesur ce discer 
nement universel, enseignant a,nos membres "tout te que 
Dieu attend de nous dans chaque situation concrete de notre 
vie quotidienne" (n. 4) 

1. 	 "Nou.6 avon.6 eOmpO.6e ee.6 PJtinc1..pe.6 Ge­
neltaux pOUlt nou.6 a1..deJt ii nol.U dannel!. 
toujoult.6 plu.6 genel!.eIL.6ement iiVieu,,' 
en a1..mant et'.6 eJtvant tOI.U Ie!. homme!. 
dan.6 le mond.e d' aujouJtd' htt1.... . 

. . .' I 

2. 	 "La lai. 1..nteJt1..euJte de l! amoalt nOI.U1..n 
e1..te ii pJtendlte eon.6 e,f.ence de no.6 glta: .. 
ve.6 ltupoMab1..lite.6; elle nou.6 aide a 
ehoieh elt eo Mt ammen.t lu, Itepo M e!. aux 
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.temp,& e.t ii .tILavai£.i.elL 
peupi.ede Vieu, 
paix ,i.a , j u,&.tice 

i.a Ubetie e.t i.a digni 
-

communau.te'& chILe 
de-6 hom:: 

adui..te!; e.t du 
de i.'Egi.i­

i.e!; !;,ec.teulL!; 

none mI..uion 
mi'&-6ion lLet;.ue au 

glLave en 1'10-6 
chelLchelL, coli-6.tam 

de none 

auui it di-6ceIL 
ulLgent e.ti.e 

deci-6ion eci.'ai 
e-6:tlLeeommandede6ailLe i.e!; 

ee.t.tepelL:i;o.de ". 

.h.di'& c.elL­
paIL lalLevi!;ion quotidienne'de 

!; p1.lLi.tuei.i.e.lLe 
lLufouvei.i.emen.t bt.telL1.euJL 

i.e!; '&oalLct!; de 

soi, suppose non 
aussi une attitu 

specifique de la reflexion sur 
taus les autres 

en 1'10-6 

be'&Qin'& deno.tlLe 
en'&embi.e ,avec .tou.t i.e 
pOUIL i.e plLo gIL€:'& e.t i.a 
e.t i.a chalLi.te, 

.te de .totU i.e'& homme4". • 


3. 	 "No'& gILOUpe4 -6on.t de4 
tienne:6, qui vi'&en.t ii nOlLmelL 
me-6 e.t de-6nemme-6, de!; 
jeune-6, engage!; au '&elLvice 
!;e e.t du monde,dan.6 .tOal; 
de i.a vie ••• " 

8. 	 "Ain-6i nou-6 connilLmOn.6 
de!;elLvice du monde, 
Bap.teme e.t ii i.a Co n6,(;lLmatio 1'1" • 

Discernement 

2. 	 "Ce.t.te i.oi, que i. 'E1.PlLi.t 
coeulL!; ••• nou,& aide a 
men.t i.e!; lLepon-6e-6 aux be!;oin.6 
.temp!;"... . 

7. 	 "Le glLoupe nou!; en'&eigne 
neIL ce qui e-6.t i.e pi.al; 
pi.U!; univ eM ei." • 

9. 	 ":. .. poulL alLJUvelL ii une 
lLee, a 
ExelL,eice-6 dlLlLtiii.t 

,..,. 	 En plLa.t,{;que eei.a l.mpt1.q.ue.,: 
nemeli.t 
!; a vie e.ti.a dikec..tio 1'1 
gu.i.ieJie, un 
annuei. en ~ecolLd avec 
no.tlLe. l; pilL1..tuai.1..te" 

La perpetuelle comniunion, Ie don de 
un discernement continuel mais 

de 
Principe 

"disponibili te", frui t 
et Fondement, fruit aussi de 

2. 	 "Ce.t.te i.oi que i.' E-6plLi.t glLave 
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co e,UIU> •.• ItU pecte le calta:ctelte uni.que 
de chaque vocation pelt.6onnelleet nou.6 
Itend ouveltt.6 et li.blte.6 et toujOUIt.6 d,[.6 
po ni.ble.6 ii. Vi.eu" ­

4. 	 "Notlte vocati.on nOM appelle ii. cette 
.6pi.Jti.tuali..te L qui. nOM appltend ii. etlte 
di..6poni.ble.6 a tout ce que Vi.eu attend 
de notl..6 dan.6 chaque .6i.tuati.on concltete 
de notlte vi.e. quotidi.enne". ' 

5., 	"En nOM Itenaant attenti.6.6 aux .6i.9ne.6 
de.6 temp.6' et aux rna ti.o M de, l ' E.6 plti.t, 
nou.6 .6eltOM piu.6 apte.6 ii. Iteneontltelt 
ieChJti.3t en tout homme et entoute 
.6 i.tuation . ' 

8. 	 "Notlte Vame e.6 t ie mode.ee de no tit 12. 
coiiabOJlation ii. la mi.l.>.6i.on de Ji.6u.6 •• 
Elle nOM i.n.6pi.lte de nou.6 donnelt com­
piitement ii. Vi.eu en uni.on avec elle". 

Unite de vie-integraHon 

Dans les premieres regles locales de Leunis (1574) (15) 
et dans les premieres regles communes du Pere Aquavi­
va (1587), . Ie but ,des Congregations Mariales est claire­
ment indique comme 1 'unite de vie! 16},. C"est une inspira­
tion des Exercices: cherche'}', trouver. servir, aimer Die.u 
en toutes choses. c;,et te expressi<:m "en totites choses" peut
sembler trop abstra1te et trop un1verselle pour quelques per 
sonnes. En ce cas, on pourrai t traduire '''en, toutes chbsesTi 

par "en chaque moment present". 

1. 	 " ••• nou.6_donnelt toujOUIt.6 piM geniJieu 
.6 ement a .Vi.eu' en umti.nt et" e.Jtvdn:t 
tOM' leI> homme.6 dan.6 le monde d'au­
jbultt;l' hui.". 

3. 	 "NOll 9ltoUPU .6 , adltu.6ent ii. ,e.eux qui. 
ltu.6entent un bu oi.n piu.6 plte.t)Il ant de 
6ai.lte l'uni.ti de leult vi.e humai.ne en 
to~e~ .6e,.o dim 12. n.6i.onil _ et 'de ieult 60i. 
chltet.{.enne dan.6 .6a pienitude ••. Noull 
e.~eltchoni done. e.ette uni..ti de vi.e, en 
ltepOMe ai'appei du Chlti..6t,au mi.ii.eu 
du monde daM iequei nou.6 vi. va 11..6 ". 

4. 	 "~{)U.6 ,!-e~onnai.""on.! en pa.Jtticu.f.i.elt il1; 
nee.el.>.6.{.te de ia plti.elte pelt.6 a nneile POU1l. 
cheltchelt et tJtouve1l. Vi.eu en toutell cho 
.6 12..6 " • 
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5. 	 "En nou.6 lLendant attent.:tn.6 auX .6.:tgne.6 
de.6temp.6 et auxmotion.6 de l'E.&plL.:tt, 
noU.6 .6eJl:O n.& plU.6 apte.6 aJteneontlLeJl. le 
ChJti..&t en tout homme et en toute .6.:ttua 
tio n " , 

LeChrist, centre de la vie 

Et dans leur contenu et dans leur structure. les Exer 
cices sont fortement Christo-'centriques, Sur quatre'semai= 
nes, troissont completement consacrees a lacontemplation 
du Christ, Pour nous fournir la lumiere dans ce don de soi, 
nul mieux que Ie Christ qui s 'est continuellement donne 'a 
son Pere et en meme temps a tous les hommes ,ne s'aurai t nous 
eclairer sur la route a. suivre,' . 

1, 	 "V.:teu.6' e.&t 6ai.t homme ,.. et noU.6 .:tn 
v.:tte tOU.6 ii nou.& donneJt a: V.:teu dan"i: 
et avee le ChlLi..6t.,," 

4. 	 "La .6e.i.IL.:ttual.ite de no.6 glLoupe.6, e.6t 
eentlLee .6UIL le ChJti..6t.:. /I 

5. 	 "L'uMon avee le ChlL.:t.6:t noul> eonduit 
a l'union /l',vee l' Egl.:t.6 e, dan.6 laquel­
le le ChlU.6t i.ei e.t maintenant' poulL­
.& uit I> a m.:t.6.6 io n de I> alut. '.. no U.6 I> e:­
lLon.6 ai.n.6L ·plu.6 'tt.pte" ii lLeneo.ntlLelL..te 
ChJt-wt, en tout hommeeten· tou.te 'I>i.;; 
tuati.lJn; •• " . 

6. 	 " •• ~ ehaeun'de no.6. gJtoupe.6 utiLne eom 
mUliaute . dan.6le ChJii.it, uneeeU,u£.e 
du COlLp" MY.6tique ••• " 
" 	 " . . ,'-" ,..7~ .. • noU.6 avonl> lLeq.u.,. ~a m-t.6"-ton .a e 
tfr.e: le" ,temoin.6du ChlLi.6t. ".paJtmi. leE: 
hommel> ••• noue vie: hwuve.6 onin.&pi.Jta 
tion peJt.manente danl> l'Evangi.£e du 
ChJt.t.6t pciuvlLe et humLf:.te, .• " 

8. 	 "NotILe .6pilLitualite Etant eentlLee I>uJt 
le Chti.6t, . no,u.6 votJon4 le. lLole: de la 
Vi.e.Jtge Matie. en lLelatiok ave!! Lui. ••• " 

.Amoutde 1 'Eglis e 
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me.6 et: du 6emme.6, de.6 aduf.t:e.6 et de.6 
jeune.6, engage.6 au .6 eltv-£c.e de f.' Egf.-£­
.6 e ••• " 

4. 	 "La .&p-£ut:uaf.-£t:e de no.6 gli.oupe.& ut: 
pu-i.& ee ••• daM f.e devef.oppement: doctu' 
naf. de f. I Egf.-£.& e ••• 1/ 

5. 	 "L'un-£on au Chu.&t: nOM c.ondu-£t: a f.'u 
n-£o n avec. f. 'Egf.-£.6 Ii • •• COI7,~ c.ienu' d' et:lte 
nou.6-meme.6 me.mbltu ,de f.' Egf.-£4e. noU.6 
paltUc.,£poM a .f.a Ut:Ultg.-£e. mecUt:ol1.& f.' 
Ec.It-£t:ulte. d'(66u.6oM f.a doc.t:It-£ne. c.oLf.a: 
bolton.& avec. f.e.6 Pa.&t:eult.6.;." ­

6. 	 "Chac.un de no.6 gltoupe.& ut: une c.ommunau 
t:e dan.6 f.e Chu.6t: /..une c.eUuf.e du C()Jtp"i 
MY.6t:-£que ••. c.ent:lte .6ult f. , Eueh,a.It-£.6.t:-£e •• " 

11. 	 "No.6 memblte.& c.heltc.hent: f.a pitltt:-£c.-£paUon 
, 6lteq ii.ent:e et: meme j 0 ultnaf.-£e4e au .6 ac.u 
.6ice euehau.6 t:,(q ue " • . ­

12. 	 "C haq ue glto upe paltt:-£c.-£pe Iteguf.-£eltement: 
a une c.ef.ebltat:-£on c.ommune de f.'Euc.ha­
1t-£.6 t:-£e I, . 

Amour de No tre "Dame 

A la lumiere des' Exercices et de Vatican tI. les Prin 
cipes voientNotre Dame cOinrnejnseparablement unie .avec 
son Fils. Avec predilection, ilsLacontemplentdans Ie 
mystere de .1' Incarnation. Les pil'emIerescon:gregations, reu 
nies ·dans' la chapel1edu Col1ege Romain ,avaient' devant les 
yeux la fresque inspiratrice qui presente ce mystere non 
selon la falj;on traditionnel1e '.: Harieet I 'ange seul mais 
dans l~ vision ignatienne plus vast~ de la contemplation 
du mystere de I' Incarnation. 

1. 	 "F-£def.e a ,6a pltome.&4e. V-£eu .&" e.&t: 6a-£t: 
homme, ne de Malt-£e ••• " 

6. 	 "Cha'9;un d.e nc.6 gltCupe.& e.6t: une eommu­
naute dan.6 f.e Chu.6t: •• • dont: f.e.6 mem­
blte.s .6ont: f.-£e.i,ent:lte eux ••• palt f.eult 
6LUaf. amoult envelt.& f.a V-£eltge Malt-£e".­

8. 	 "La c.oopeltat:-£on de Malt-£e avee .&on Hf..6 
c.ommenca d' une man-£elte .6pec.-£af.e a .6on 
"6-£at:" dan.6 f.e mY.6t:elte de t I Anna-nc.-£a­
t-£on-lnc.altnat:ion. Cet:te c.oopeltaUon 
c.o nt:-£nuef.f.e pendant: t:o ut:e '.6 a vie no M 
-£n.&p-£lte de nou.6 donnelt totaf.ement: a 
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Vleu en aMon avec Mal!...te, qui, en ac­
ceptant leI> del>I> elnl> de Vitiu, devi.n.t 
notf!.e. Mel!.e et la. Mel!.e de tOUl> lu h'om 
me.& " , 

A juste titre, Ie cardinal Cicognani terminait ainsi 
sa lettre de confirmation des Principes Generaux. Ie 2S 
mars 1968; 

"Je me !r.ejoui.& a.uu:( de pouvoll!. VOUl> c:om 
munlque.1!. c.ette. Appl!.oba.tion le joul!. de lii 
6ite de l'Al1.l1.ol1.c.ia.tion, 6itetl!.a.diti..onel 
de del> Congir.egation4 Mal!.i..alu danl> le moti 
de entiel!. et mYI>tel!.e qui.. lJ.el> umeleUl!.e" pl!.lt 
depul...& le debut et .(.11."pi..l!.e el1.c.Of!.e .lel> nou 
veaux Punclpu Gel1.el!.a.ux", . -

Depuis p~usieurs annees notre mouvement celeb~e le_2~ 
mars la Journee Mondiale. Dans Ie rapport moral presente a 
Providence'82, nous lisons que cette celebration a pris de 
~lus en plus d'importance dans ces dernieres annees. 

FIDBLE AUX ASSEMBLEES GENERALES 

Selon l'article 8 des Statuts, approuves definitive­
ment en 1971 par Ie Saint-Siege, .1' Assemblee .Generale est 
"1 'organe .supreme" .de laFederationMondiale qui. "delegue 
la responsabilite. :quotidienne "'au Consei! Executif". Ce qui 
si~nifie enpraUqueque les .orientations de cette Assem­
blee ont autorite p.our tout Ie mouvement etque Ie " Conseil 
Executif et Ie Secretaria"t a Rome .ont une responsabili te 
speciale dans leur execution. " 

En consequence, pertinente est Iii question sui vante; 
Concernant les Exercices, avons-nous de telles orientations? 
La reponse ne fait pas de doute. Toutes les Assemblees Ge­
nerales sans "exception ont donne des orientations, des cS"ug 
gestions et des conclusions sur les Exercices. Elles sont 
assez interessantes pour etre publiees dans cet article. 

Rome' 54 ; vers un renouVea"u mbndTal 

Ce fut ·la premiere rencontre de la Federation Mondia­
Ie. Pres de 10.000 personnes y prirentpart. L'Assemblee 
Generale ne dura que deux heures et fut en grande partie 
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consacree a l'election du premier Conseil Executif et a 
une conference :;;ur Ie but de la Federation Mondiale. A cet 
te premiere rencontre on demanda auConseil Executif de 
formuler quelques conclusions au nom de 1 f Assemblee- Genera 
Ie. Nous ci tons ici 1 a conclusion n.3: 

nEn acco~d avec ~apenaie de l'Egll6&oet 
pou~ ,obtenl~ ,dan6 le. monde une vetitable 
~enovation, Ie Cong~e6 lnvlte toutu lea 
ftede~atio n6 ii touj OUJL6 me.tt~e. e.n pMtlque. 
ave,c une 6ld~lite: toujou~6 plU6 g~ande 
lu di~e.ctive6 de la Con6tltution AP06tO 
lique. Bl6 Saecula~l,_ pa!ttlculle~emen1. 
cellu conce~nant la aelection, "la' plLO­
ftonde vie intelLieu~e, lfapo~tolat et le6 
ExelLcicea Spltituela"" 

Newark '59 on recommande 1 a ret rai te de 30 j ours 

Sousle titre significatif "Spiritualite Catholique" 
une des sept conclusions dit: 

"Ve plua qu I il6oitlLecommande que. chaque 
eongl!.egation, com'p:te tenudii6e! condi­
tion,,·paul.culiue.a;· ftiiHen.tde. pluaen 
plua u6age. ,deaJie:tA.aitea ae:£.onlu ExeJi­
cJ.cea), aoLt la gJLande Jt.etJiiiiledi titerite. 
jouJia,6olt une ;petiode 'mo:£ii6 longue. paulL 
mieu.x p~omouvoi~u.ne.plua g~ande gloilLe
de Vleu.". ' 

Aux Etats-Unis depuis 1951 se repand de plus en plus 
la pratique de la retraite de huit et meme de trente.j.outs 
pour les membres de CM.11 n' est donc pas surprenant que cet 
te suggestion radicale nous vienne de la d«hegation des'-'E 
tats-Unis. 

Bomba:y'64 : recornrnande un c'entre de spiTi tiuifite ignatienne 

La resolution de Bombay concernant les Exercices peut 
etre consideree cornrne une mise en pratique de la conclu-' 
sion par Ie COIigres des CM qui eut lieu a Rome en '63. Ce 
congres Europeen demanda au Secretariat de Rome de prendre 
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les mesures necessaires {lour etablir un Centre de spiri tua 
li teignatienne. Conformement a cette suggestion, Ie Secra 
tariat proposa un plan au P. General qUi se montra pleine::' 
ment d'accord. En second lieu, on organisa une rencontre 
internationale d' experts qui eut lieu aCavalletti en Avril 
1964. A cette rencontre, on decida qu'un congres mondial 
sur les Exercices se reuniraita MexicQ qui traiterait du 
theme suivant: "Les Exercices mis en question par notre ge 
neration". A ce congres devAient prendre part un represen::' 
tant de la theologie moderne, de la philosophie, de la psr. 
chologie, de la {ls¥cho-analyse, un historien de la spiri­
tualite et un exegete. Plus tard di'i a quelques circonstan­
ces. particulierement Vatican II, Ie sujet et 1 'endroit du 
congres furent changes. Le congres eut lieu i Lctyola en 1966 
et traitait du theme suivant: "Les Exercices a la 1umiere 
de Vatican II r17) • Environ 50 specialistes du monde entier 
etaient presents. En 1970 etait fonde a Rome Ie Centre de 
Spiritua1iteignatienne (CIS) toujours extremement actif. 

Voici la _conclusion du congres de Bombay: 

"La. FedelLa.tiotl Mond-i.a.le a.ppu-i.e de tout 
coeulL La. lougguUon du plLem-i.elL conglLe.6 eu 
lLopeen de 60ndeIL un centlLe -i.ntelLna.tiona.1 
de lo p-i.ILUua.,Uti ,[g na.tienne. Comme plLe,m-i.elL 
pa..6. -i.lendoue l'-i.dee de ten-i.1L un e.on­
glLelo mond-i.a.l .6 ulL le.6 ExelLe.,[e.u a. Mex-i.co 
en 1965, e.onglLe.6 qui. do-i.t etlLe .6u-i.v-i. pa.1L 
d' a.utlLe.6 co'ngJi.e.6 na.tiona.iLx'poii.1L une: e.o,n': 
lo.[deJUiUon plu.!deta.-i.Uee dulrieme-loujet 
da.n.6' -le'con:te.xte.delo buo.tft.6 :€.t",diU, pILO­
blemu na.tiona:ux. 

La premiere redaction du numero 4 des Principes Gene­
raux se lisaitainsi: 

" .... Nou.6 e.onlo-i.dilLoM lu ExelLe.'-i.cu SP£IL-i. 
tue.l~ de loa.-i.ntlgna.e.'e comme. la. looulLee: 
.6pee.-i.Q-i.que de notlLe .6p-i.ILUua.£.Ue. NotlLe 
vo'ca.tio n no U.6 a.ppe.lle. ••• " 

Ce texte occasionna de' longues discussions. Faut-il 
di re La source ou Une source? On forma une commission et a 
pres peu de temps ,on en vint a 1a conclusion suivante: 

"NoU.6 e.oM-i.deILOn.6 lu ExelLe.-i.e.u Sp-i.lL-i.tuel.& 
de .6a.-i.nt Igna.ce e.omme UYLe loOUlLce. .6pee.-i.6::f,. 
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que e~ l'~n4~4umen~ ca4ac~e4~4~~que de 
nO~4e 4p~4liual~~e". ' 

Cette proposition itait aeeeptie. 

Santo Domingo' 70: Besoin de nouvelles perspeetiveS (Insights) 

Void 'luEHq~es suggesti~nl!' ti rie!$ de la synthese des 
rapports presentes par les delegations nationales: 

"Nouvelle!.> pelU.pectivu 4U4 le401e d~4­
tinctin du ElI.e4C~CU Sp~4~~uel4 POU4 le4 
CVX, de~e4m~nan~le-6 po~n.t6 euentiel4 du 
~ex~e. Reche4che d'une nouvelle ~e4m~no­
log~e pla4 accep~able POU4 n04 con~empo­
Jta~n4, Coope4atio'n aV,ec du re-6u~~u e~ 
aU~4e-6 p4i~4e4 oU4el~g~eux pouJt l'e~ude 
du Exeltc~cu". ' 

"POU4 lu 4e~4~~u communau~a~4U e~ 'in 
d~v~duelle4, expe~men~ation-6 e~ 4eche4~ 
ehe de me~hode4 d~n~od~4e pa4ticul~e­
4emen~ le4 nouveaux venu-6 dan-6 le-6 Exe4­
c~cu de 6a~on a. ce qu'il-6 p~-64en~ lteC:on 
nal~4e leult ~mpo4~ance POU4 lu CVX". ­

Alig'sblirg"T3: prioritiaes prioritis 

Nous publions iei quelques orientations pour la forma 
tion: 

"POU4 que lu Exeluuce4 4o~en~ un~VeltJ,el4 L 
le4 accompagna~euJt4 'do~ven~ -6'adap~elt a. 
la p-6ycholog~e e~d la cal~u4e de chaque 
natio n e~ de chaq ue pelU. 0 ..me. 
On doU V~H4 a ,l' ~nJeg4a.tion du dyna.m~4 
me du Exe4c~ce4 dan4 ~ou~e nO~4e vie 
{de4.i.Jil.>, penl.>eil.> ,action41 • 

LeI.> Exuc~cu I.>on~ la: E4'iolUtede4 plii.o­
~~e4 .' 

- e~abli4 e~ 604mu del.> eq~pu d' accom-' 
pagna~eulU., jel.>~~el.> e~ la.lcl.> capablu 
d'adap~e4 lu Exe·4c~ce.s .selon lu be­
I.>OiM 

- 4el.>e4Ve4 leI.> Exe4Cice-6 P9Ult ~eux q~ 
I.>on~ dejd d' une ce4~a~ne ml;tnle4e humbl~ 
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me.nt: "engage~" c.omme di~a.it: Ie. PelLe H. 
dela Co~ t:a . 

Mani11e'76: Besoind'·unefoYmation: specifig;ue 

A Mani11e. 1es delegations etaient diviseesen 17 grau 
pes auxque1s on demanda de suggerer des o.rientations pour 
1es trois prochaines annees. Sur 1es 17 groupes .quinze ont 
specifiquement mentionne les Exercic~s. 
GILOUpe. 1 

L 	 ContinuC!.IL e.t: c.lLeC!.IL de~ e& &0ILt:~ de 601L 
mation a di&&el!.ent:~ niveaux. ~ 
- FOlLmelL de& ac.c.ompagnat:euM pou.lt te~ 

exelLc.ic.e.a . SpilLi.t:uel~ individue.lle­
ment: gu.,[de~, ~oit: de.~ la£c.~, ~oit: 
de~ plLet:ILe.~. . 

GILotipe 3 

OILi.e.nt:ati0 n plLinc.ipale • int:en~iMc.ation 
de. la &olLmat:ion. 
Point:~ d'in~i~t:anc.e: 

- FOILmation d'an,[mat:eulL~ 'cvx c.ompet:ent:~ 


e.t: 9u.,[du la£q uu po UIL .lu Exe.lLc.ic.e.~ 
SpilLi.t:uel~ . 

-	 FOlLma.tiiin . au di.~ celLneme.nt: dan~ tu ~i­
t:ud.tianl.>e.ah.c.lLe.t:u -de la· vie.. 

GILo·upe. 4 

V'aplLe~ not:lLe. glLoupe, l.'OILie.nt:a.t:ion pILi!! 
e..i.pai.e delaFe.dilLatig.n Maridi.ale. pOUIL le.~ 
tlLoi~ plLoe.hainu anneu ut: ~e e.g. n-finue.1L 
Ie pILOe.e.U~ de. e.lLoi&~ane.ede.bu.t:e a Aug! 
bUlLg J 73 ••• Mai~ pOU.IL tj palLv.e.nilL il 6aut: 'in 
~L6t:C!.IL ie.i que. la voe.ation du CVX plLe.nd 
~ a I.> 0ulLe.e daM lu ExelLe.ie.u SpilLi.t:uel~ ~ 
P¥oJii't:e du plLi.olLi.t:e~. du E~elLe.i~ e~ ada£ 
t:u au niveau 'de.~ c.ommuna!dU loe.ale&et: 
a leul!. lLealit:e ••• 

GILOUpe. 5 
2. 	 Q.uela FedelLation Mondiale &timule I.>U 

memblLe~ da.n~ I' e6.6olLt: poulL obtenilL e.he.z 
t:ou.~ une qaalit:e de. vie, au. l.>elLvie.e de 

ISu.it:'ea la page 37) 
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, ,Acceptd' ttette V'erite;~ c"est at ­
,cepterqu~ Di.etl i,~;~~;,~i'~~t~:i;~t' ilt a chacllli.d!eJi.tfei,n0us {ir
possil'>il'i te'd'aime ;g,uhe reaiited'}llnour; , ,; 

,C'~sil~ q~~, la, conf~sion. ;C~nf~siohet 
douteapportes pal:" "d(?fac't~~rs ,,~n<?tr~'!eTIlJl%'; ,,' 
speciailemeni',la"publ"',,"','CT"'''' qmfond' aim(;l,(l,'etj,appreti¢r'" 
Ces deux YeaH tes se "t et H~s cho~esprennent un, 
tourfalsifie. '" 

'rec~~r" contien i::<:ette.'cOl)l~osa:Q 
te on sensible. Epe.es'tliee'au 
sens du touc~er. a l~ ,puE.esens,ation. J~'a~Ih~~'iiI}>ahimal,j," 
ailhe :,uhe, creme gla,c:ee."e,tc.. Comme on re? te.'i~an?;te: ChcllTIP' 
de la ,sen;;aCtion'.• IjLestJi>'arfaitementpossi~le'd.ene, pl~s 
aimer, de semettre:encolefe etde se" fcitigller.Aimer 'dans, 
Ie ,sens, d'appr,ec1ercompqrte'uIie ci:mIiotiition~'eg6'1ste, dlr 
c'est"poursOiqu'(jnaiine. '.. ' " ,', ,"

La au' ~e,Pt6d'uit l' er:re~r! ct~n t, jeparle, C 'est',des , 
cette_ lTIent~l~te I>~~?eap~ T~l1ftfon~, ~J,lniainC:?,<J.ui, ..:peuV'ent 
tour a<tour,me plaIre, me,'falre 'plarslr et mei deplaIre ,et 
riI' etre desagreal:iles. Jetpvaille volontiersunediscipU,f" 
ne sc6laire,pafce que, le'profe.sseur me plait, : ;tcfndisqile < 
je n'eprouveailcl1l1interet;p'ouriineautre mati~re,parce qUe 
i,e professeur":h¢me plait ,pas,~Jecree des re'laHorts, avec 
unepeTspnne mais pas· avec 'Uh~autre 'parce qu',eHe ne rile:;"'; 
,plait pas: ,Nails confondoris nOtre pIa:iSiret· notte confort 
Civec ;a~lJler quelqllethose; 0\f<quelql,1' un. Mais 1 'ampur ne 'se 
trouve, pa,s da:hs~ette 'direction. 

, ' 

La dimension reelle d'e FamoUT est beaucoupplus exi­

geante et ser,leuse. 'Sa' v~dtable~acteption e~t iiee~ line 


http:J,lniainC:?,<J.ui
http:chacllli.d!eJi.tf


S1 jeva.'is au-dela de la situation j 
la pei,~onne.;<jeprend~ Une: ,.,' ,,_ pO,s4tiv~>yt 
,~,ed,ep::lsSela barriere . usentimen·:ta'-l' e'tat 
peux parvenira la dimension de l'ainouT.-;:'; 

prendr~;:llnexymp'le 'c~ne'ret ;pa:r.mi.4'illlt:±.~s, ,s,l.iP­
exp.iTieneed·'une jeune qui, sea~spose;j:\aren~T~" 
", 'rv:i,iiE!<,dans nne leproserie.Pou:r·s·a~f§ensiM\:1iC 

d 'uneaetivi te repugnante ,ear;:::i,l'es:t:des'ag'rea' 
. 'orpsdefi gures, muti:te~:;¥~i5 .~'1J11 )';~;au 

'ion:,~l1teriellTe .qu;i;va;au7<l.ela:~:d~ ll:i:"pl!:;­
te,a,cliv1t"e au debutr.epbgna.~Je·,et;~da~ 

, "nollveau:Avee Ie tem~~'ilse}cree'p~~ 
vee les'malades::H:;C~estS,unsen,ti,­

ui\~(:'bltfunenlce a~ep:roaui re,(·,),;,d" :qi14; etaitliaA"l'" 
uri::pl aHi i r .";'},.J. ". 

te a i' autt~' . ·c'eh.'s"oc,tU"" 
"""'"...... a 1 'autre;,apllat~lssent:;:en 

.' ropre :faib.lesse:·k~{,EtC:ela 

, '. " t lIm~tt~~r~@~~.~~~~l~t ..' 
ioIis~'i~~;'~ieh'/'ct:#l . 

,"<: '..': ";':'::.: 
".~ __ < ._ f.:_'_~.::t(,,}_E-,: 
:on ne;Pel!:t 

;~ffi:epe§ti<:le;;
C\'est ainsi 



> '.' ..~' L1 a:'"'''.•';'.' ",.C''''·;;
,Stili,auBa .' 
·.2efne~i i . 

':les'CVX ' ..'.. 
"da:nsL'es ecol:es 

La·si.tilationGevo 
. groupe'.sc,pour: les . 
munautesdee;jel.l1ie§ 

.' . bli.qiJe;Sud~~f'rica.i . 
;"''''peIlcllihfaes 


vai lIe .. d'·'unemiih 

entre:elle's. ­

<~~~~f~~§i~f' ' 
hIes se 5 
Hmbal:5~e.· 
retlriip'!i .' 

rna fi on comlJle:tip;e~e 

d " aou1:''l9 

reve"\.',;:: 

ie~.•. -s~~·tii9~i.~ft~~e~:·tfXa~~~t4 ..~n~!·. ses§t~~xd~~i~~~~~,(§~g't
Ie Le'sotho ,<1,e./Botswana;1~Zlmha~we a'Gaharone::au<ZJ.mba '\\Ie. 
aumofsde miIilg'79"et p·l'lIsrec.emme.ntun~ -rei:iIlion\'de,;mode­
fateur.si f·"·' ·participai:entd·es·.,repre~;e;l{ta,ni:'i(.de)a, 
Republi<tueSaine, ..... ,du Botswana;' ... qU':Zirlibal::l,w-eetde 
lq.-Zimoie al,l'd~C~inb T~ 1981'. S'an;d~\it'e.fr';a&·t'i6I(.t~,
ciproque' 'des' ..at'i'onsiesunes sur:rei 'au(r.es·':t:.¢sie'en::t: 
core1;cr:e;s, Ifmci't . ,.~>.n\a:t::;!eJ)liest~p:tJ,sd_ansleB:(ni sens 
et c':es:tg~~31~iI1!cbllragean~.' i 

.'. ..On;s'?u¢ij~llJllll.lIlde~;m,Qderateu:s~u. cou.E~i,~!iun.t:!.ecen~ .. 
te reun1(jn.a'..e'te~t~xamlner les·dlfferent.esres:sources de . 
Cba(nle.fed~ftidQn';<;lan:s ··'1.e.but;de . dec'otiVr:fr:C'!\'1e'ss?i::'te'u~s: 
e:v€m tpeTs de :¢O!l'~boni'tion.:I l·e:~tvr<'fi ..que· +~. ·r~s.s.putc,e,s·". 

.. ~urtot:it ;eIlpe-r::s():Q.n~l ,s611t,·1imitees·,mq.l~ ·iln','p:.lil;s;:m6JI\~ 
. V:T<;ii qu ·onpe1it'augl!leIitel'.beaucoupl~s actiyit~~:' mmtiIies 

(parexemple, sessi'dhs de ,formation; mise en'coll).l\l 
teriel de promotion) en utilisant les reSSotlTCe'S' spoili":' 
bies. Parex,emple. le Centre koinoniaienRepubliqll:e.Sud-l\;~· 
fricaine;offretC?u~e uneserfe.dematet:iel.;de:fO't·mation 

i 
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,~i~l'i~ .tli~~;;gnede -f I elan ;do,hne YJM ,la 
4iale,\de.pf.tU",i !A.6.6emb.e.ee d 'AU.g'bbu.4g, en 73, le.6 CVX de.6 Phi.. 
Uppiliet:6,· 'aLi.'d:o"uJf!;;de!;deJlnie4e.6 al'tl'te:e:.6, onLc.o'n.6ae/te, ,­
qu.e: ':to!i:6,l~u;lI-16ie'MJo/tu~ ,la . c.4,ea:ti 0 n,' de'..nou.veau. X" 9 /to u.pe.6 
'cVx.Gtia(!el~'u::t/taoail"deStcin, 'Kin ·e:t Abarig,,'C.e.:t:te. ac.-ti,an 
!; emb'le:~/te.ndtr..e);/,6ltrlie:deplu..o en p£:u..o dan.6tti Jt.e.giond.e. B,~-' 
c.o:t:'au.!; u,dile:,;Miuii:Ue.; .6u.1t:toutdan.o lu,'liIiLieuxpay.6 an.6 " 

,Po u.yfdQn,yteti,:iift~~:te:rli6ignag ec.onc.lte.:te:t vivan:tde.c.'et.:tti ,m~.6'" 
.6io n~;:,i1:6l.i4'py/J;t:i,ol'i':6:.,tli;;[ 'u.ne.n:tlte:tien d' uYi··jeune' me'mb/l,e,d 12:.6 
'CVXaiJ:ec',Aba/i"gMabu£'o. ','.' 

, \' "'­ ,.,~ , ~.'.. -

de'He,J~Uh¢',:fi11e de' 21 aIls est I' aineed'unefainil1e 
de ;6erifan:r~~;~;OIi I'appelle ciamiTierement "Atf'"",Elleestd,Hl 
deuxieme, anne€»a l'ecole normaIeou elle tra''vail1e,,~d'arr'Ci'" 

. che-pi'e,d ."EH,e.estune de,s, plus, act;ives) eUJ'!,esre,spi:\ns abies 
.dela~paroisse:et'qllssf .,de' la Ligue 'q.e'laje'cinessEl:,cathol:i v 

que s,a:n;FeT::n:~i4o'~Efle ~;sl~:us,s,iPres'ide~te;,a:e.l' !'tg'ahisa:7' 
• lionnati0u',:\lE)J :de';]':aje~nesse'so~te!}uEl par l':Ey-t~}eHbi 
·taang,Bal;'angay •.. El;l;e. fa?; t. ;la catechesed;msl"e:eolepr,l,mar 
r.ede, son qua~~tiei,: Void· ce qU'eUeditdesonexjrerienceT: 

,"J;ai~rihe~r~~* s~uveni:t~'4e mon ~nfa~ce. Nou~~'meni~~'s' 
".urie viet:re$simpl~" mais Ilosparimts'prenaienfgrand' sqin 
~:nous. 'Mo~:~e;~ tiraitpo,tre su~si~tance,.dei lacultu-re~u 
rlZ sur ,:la·DlO1.tled 'un ,hectare et. de'l,a non de cocosurun·,
hectar'e,. J.'af;,ete llne bonneeleve a l'ecole~ptiniaire.Auid~· 
btit;.Il{es,.~.ar\~nts repugna'ient Tm' y ,en~Qyer "a c'ausede no$" 
maigr'esr,e~'~oll:ces ': mais,~l's y ontete, Pous:s~;~;;q.ua.nd·Un,m:~ 
fes~eur amontre son;1ntentlon de< m' adopter p0u"rpayermese 
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; .~~{== :::,i;-~~~.¥ =~7~:;:':b):;: ='fr:;:.~b:~~:i::¥b.·=-=":;;; -=-~ === =='= ==:: =::! ~'{== ~ 

,~ ;/~-'r:; 

- ~-'-;\~' j.:~ 


;t:.'A$s~~~fg~2~fSj eu~es ,CV~ (iu, ."~'',<.!':, ':;, ,',
,,18 et 19'decemBre,198Idansl,'Etatl'lsco,'aPue'ncte 

'GrandeS",Soni{ob;ieC.tY ,'etai t': Ch~T,cher,cqmine'nt:iv'ivre>;;le,chqi.x
"en£a§e~r;'q~i.'1foyal:):il1e.de i!ieu "dims Ie, fulaj-iageou,'iti ~ceiil:)a t a parti'r'\de,:~o~te:,i~alite; sociale. 

, <~~s~th~~es"s~~va~lt};ont ,ete', 
1. Le·ts'oyi:w,Ih'ede,VX~u ,(P:'Seba"s{:ian 

,'·'·~~~I~:f{~Hl[;:"::t~:~,a~:::::'R"'i~.
bilJi~D,(a:;.:;;'V~V+d~~Ji:tl'f1,'¢k ei;Malu Mi~he:,i)' 
Lec'e:ab~':t:,~~uJr.,le',RoYautne (P. FiaYio.i~co 

5"'OivEii~i"sa;Kh'n fui,," ' ',,;' 
"'Sjgn.th~.&~:·;':iielq:!~Jr.enco.n::tJr.e lDynamiqu{'; de gJr.oupe"s _pal(. 'lei 

, ii-J;o nco cliido nne:e' P,ML Q uL~,Valde"sjc eol'a"s :t;iq ue j e"s uLter 
-Sb4.eL/.f. i:e!tcque,6);:ioYi"scde:o gfLOUpe"s (David MadInez) 
- 'EleeUon>dultepl(.ecen:tan.t ae.,6., jeanell aUCo'nH;-iJ!.. Nat:{;o~' 
.. nM(Ma·lc:£v .Tapia). . 

, ,.< . ,.f',,,_.-' ",", . ,

Le 181es4eu~p'remiers 

on a . .:,tra~te lesautres.' 


<N6us~V6ri~ vecuune,ren.'contre caracterisee 

te-rui'te et ie;.;soudde facili tel'· concretement Ie 

'Roi~ulne,de:>D.ieu ,a partir desl?auvres 'de nos 


http:en�a�e~r;'q~i.'1foyal:):il1e.de
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.No tl:ese i gneurnoti~'~nvite sert ainement,nou 
. e'n,g~ger 'e£fi:ca¢em~nta'l,utt~T,p'our :1,a:'o1:' 

"c1ah§ .. 1 'hi's}p i re't0ll:r!ll~:IJte.e .de).l,,'Ain~'l::tq u"".·}'-,;C1J,,!.·J.lt;:·','Ut;:: 

. : .. ' .duXXe 5 ieUe ..LaC;Onfei"¢p.'ce:' EpA:scqp1;lt~de\'; 1>!'Amef:'itiJl 
ai~J;le' .. (CELAM)retiriiea?'V~pla;"eil'Jgi9:t,ho~S;9h' 
el11e:op~ipp PTef~rentie'ile '~s;r;en 'faveuT:ae~ . j 

La 'repoilse '~e~CV:x "peut et:doitetre ,gttp€ . 
. 's6mme eVe,:le fait d~jii',inenie~i 

·.tmodeste, s,uTlfesprojets.de 
, .:.. ihque,:econollliqlle;;dltuteXle, et k.e 

····::::~r:,1~rt!:~l~ii;i?!;::~~:fi~ut·L·.~""::"'" 
,olen.par l'e)CpeneI1-c:~J ces' 

dansleconcre tIes 


http:s,uTlfesprojets.de


(SuUe de la page 28) 

l' homme danio.6a dlgni,te· d' homme, c.onoolt 
mement ii .la lumi.ilte de l' Evangi.le et a 
la vole du Exe.Itc.·ic.e.6 Splltltuelio,aoin 
de lui peltmettlte de vivlte une veltitable 
Itelatlon avec. Pleu, avec. ioU oltelteio e't 
avec. le monde • 

.3. 	 QU' on io Ie 66 oltc.e d IlMliotelt io Ult. la pita 
ti.que deio velti.tableio Exeltc.i.c.eio Spi.lti7 
tue~io, a6in d'attelndlte unepltooonde 
expelti.enc.~ de Vi.eu qui. tltaniooOltme I' 
homme i.ntelti.eultement; d'obtenilt auio­
ioi. que leio memblteio du CVX. aplte.6 a­
voi.1t pa.6ioe palt c.ette etape deio Exeltc.i. 
c.e.6, oM.6 ent d I autltu expeltienc.u pita 
oonde.6 • • • ­

4. 	 Teni.1t pOUlt c.elttai.n que plu.6 nouio nouio 
engagelton.6 dan.6 l'ac..ti.on. plUio aUioioi 
noU.6 .6eltOnio Itadi.c.aux pOUlt vivlte notlte 
.c.hltiiotiani.6me loelon l'e.6pltit deio Exelt 
c.ic.u.

GltoU:pe 6 


Foltmation et ioeltvic.e: 


1. 	 Leio CVX exi.gent une oltien.tailon de6ini.;e 
et iopec.i6ique.Nouio eiotimonio qu'il 6aut 
inioiiotelt ioUIt l'idee que leio Exeltc.ic.eio 
Spiltituello de Saint Ignac.e c.oMtituent 
la ioOultc.e eu entielle de notlte io pi.lti­
tualite et de notlte 6oltmailan. 
CanMet.emen,t:i.lio nouloc.e.ntltent loUlt J~ 
4 uio - Chltid: . et il.; no Ulo 'ai.d.e nt au 'di;; . 
loc.e4Ytuient. Le di..6c.eltnementpe.lr.io annel 
e.tC:ommana.U.tai.lte u:t'le: mogenqui. pelt 
met aux c.ommunatite.6 d', eYi..tJiepjLendlte uni' 
ac.ilonde li,beltation. 

GJioupe X 

Lelo g40upU qui loe 60ltment ont a loe dema!! 
deltenpeltmanenc.elo ' illo .6ont bien daM la 
li.gne CVX, palt l'idenil6i.c.ailon avec. lu 
pauvJLU et la, pouMuite dela 1.u.6.ti.c..e. 
Quant aux gJLOupe.6,quie.x.i.6te.tit dejii,_i.lio 
doivent lte6oltmulelt,.6i la C.hOio e ut nec.e,! 
.6ai.lte.leio pJLogJLamme.6 ltupec.ti6lo de 6oJim!! 
tion. 
Il impoltte de plte.6en.telt et de donneJL lelo 
Exeltc.ic.u Spiltituel.6 .60U.6 la 60ltme qui ·6a 
vOJLiloe c.e EJLoce.6.6ulo de 6oltmailon. Au.6.6Z 
6aut-i.l pltec.iioe4 le Ueu centltal • .6pec..[H 
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que et caJr.acteJr..L6tique. de ce6 ExeJr.clcu, 
daM la vie du CVX. A cetteQiI'l. ol'lne 
6aUJr.!11.t tJr.op in61.6teJr. 6uJr.le6 deux a6pectJ.. 
J.. uivantJ..: 
- l'1.1'l6..[6tance6u~ le 6alt que leJ.. ExeJr.­

c1.ce6, ne 6e Jr.edu.ii.el'lt pu a une J..1.mp{.e 
Jr.etJr.aite. mal6 qu'ilJ.. cOl'I6tituent la 
pe.dagog1.e OJr.lg1.nelle de la 6piJr.1.tual1.­
te. du CVX 

- la l'IeceH1.te de pJr.e.paJr.e<Jr. lu 6u.tuJr.J.. Jr.e 
tJr.a1.tant6 a61.l'l que lwJr.J.. pJr.obleme6 l'Ie 
puiJ..Hl'lt leJ.. 6a:iJr.e douteJr. deta oOJr.ce 
pJr.at1.que de6 ExeJr.c1.ce6. 

GJr.oupe g 

InJ..i6tance<J..pec1.ale: FOJr.ma.t..[ol'l 
Elle e6t d'une nece66ite COl'l6tante: 
- SeHioM, 
- Equlpe de peJr.6onne6 d 'autJr.e6 palj6 
- SeH1.OI'l6 donl'leu 6UJr. le plan cont1.nen­

tal 
- II'I61.6tance 6UJr. ce que 61gn.io.ie : v.ivJr.e 

e6Qec.t..[vement le6, Ex.eJr.c.ice6 6p.iJr..ituel6 

ExeJr.c.ice6 6 p1.Jr..ituei.:6 : _ 
- Que le6 ExeJLc1.ce660ient dOnl'le6 COI'lOoJr. 

memel'lt anotJr.e J..piJr.ituali.te authel'ltique: 
1.Mi6teJr. notammel'lt 6uJr.le6 Jr.etJr.aituaon 
l'Iee6 1.nd1.v.iduellement. ­
I n6i6teJr.6 uJr. l'1.dee que le6 ExeJr.cice6 
J..O nt la 60 uJice d(!. < no .tile 6 p.iJr..ituiili.t'i: 

GJr.oupe 9 

2. 	 Le6 pJr.ogJr.ammeJ.. de oOJr.rnatiol'l. 1.l'lclual'lt 
.nec,e6.6a.iJi..e.ment le6expe.Jr.ieI'lCe4 de6 heJr. 
cicu SpiJr.ituel6 et un e6 pJr.it <d.' ouvelitu 
Jr.e 6UJr. le dehoJi6,doivent e.tILe adapte'i: 
au nivea!! de .de.veloppement et au be60in 
~e6 d:.i6,6eJr.ente6 CVX. EtJte tJte6 a.t.ten.t.i6 
a {.a 60Jr.mationje diJr.1.geal'lt6, dljnamiqueJ.. 
de6, communau,te6 locale6. 

GAoupe 10 

VOi9;,i que~quu 6ugge6tioM pouJr.le6 tJr.Oi6 
al'lnee6 6LUVal'ltu: 

1. 	 A{du lu .Fe,deJr.a.t..[ol'l6 6UJr. lell point6 
ou elle6 ont plU6 gJr.and be60in d'at­
teindJte l'ldeal 6uivant: 

PauVIie:te,60u6noJr.me6 diveJr.6u : mate­
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Glloupe '1 2 

Jr.ie.f..f.e, educative, pf.Jycho.togiqtie, c'u.f. 

t:uILe.f.le'l. ILe.f.igieuf.Je ,et:c. Cet:t:e f.J emaZ 

ne n'a et:e oILien,t:ee que veILf.J ,une .6eu::­

.f.e 60ILme de pauvJtet:e. 


Ave'c leChlli.6t:: pILoglLe~ .6pi.Jt.it:ue.f.,no 

t:ammeni paIL la ILencont:lLe avec.f.e ChJt.i.6i 

dan.6 .f.'Evangi.f.e et: .f.e.6 ExeILcice.6 Spi­

'ILit:ue.f..6 a6in d'et:ILe p.f.U.6 capab.f.e.6 et: 

p.f.U.6 .f.ibJr.u de .6 e,ILviIL et: agiIL. 

On epJr.ouve au.ui .f.e be.6oin de 60ILmeIL .f.u 

ILe.6pon.6ab.f.u a f?.ien complLendlLe lu ExeIL'ci 

cu SpiILi.tue.f..6 '. La cho.6 e auILait:.f.' avant:i1 

ge de moin.6 dependILe du j"e.6u.Ltu comm~ 

9uidu et:de peILmet:tILe aux 9enJ.. de, co n.6::!:. 

deILeJr. .f.e.6 CVX comme un mouvement: de .f.aZc.6 

au J..eILvice de .f.'Eg.f.i.6e. 


La 6oILmation dont: nou.6 vou..f.on.6 paJt.f.eIL im 

p.f.ique .f.' expeILience .6 eJt.ieu.6 e du ExeILeieei" 

SpiILit:ue.f..6, danJ.. une ILet:ILait:e pILi.6e_ .6UIL 

.f.e t:empJ.. de .f.a vie ain.&i qu.e du expe:IL.[en 

ce.6 danJ.. .f.a .6it:uat:ion oILdinaiILe de cha:? 

cun. POUIL l'obt:eniIL, .f.'e66oILt: 'e:uenU:e.f. 

devILait: ppILt:eIL .6UIL .f.a 6oILmat:ion d'une '''e 

qu..ipe mobi.f.e ou vo.f.ant:e", ILea.f.i.6ee .6'uJr..ee: 

p.f.an national 0 u co nt:.inent:a.f. : .f.e.6 II9u.L­

deJ..", not:amment: .f.eJ.. .f.ale.6, 'poulLlLaie:nt: IL<l. 

cevoilLune 6oILmat:io n danJ...f.euli 'pliO pILerriZ ' 

.f.ieu ~ uIL .f. ',uJ..l2g e du. ExeeILcie ec.6',Sp.iILituei.6 -; 

de J..olLt:e queJ..eILa,U "indigene." cet: iM 

t:ILument: e.u ent:iel. de not:lLe' 6oltmat:io n et: 

de not:lLe J..eILv'1:.ee. SU:lt lep.f.an 'peJt.6onne.f., 

cet:t:e 6oILmat:ioninc.f.uelLait: l'expeILien­

ce de pauvJr.e:te,comme danJ...f.a PliitmieILe Se­

maine et: comme dan.6 la Seconde paIL ant?: i 


, dent:i 6,[cat:.ion ,peILmanent:e avec le ChILif.Jt:-; 
expeILience ent:ILeptiJ..e danJ.. .f.'eJ..pILit:' deJ.. 
ExeILciee:6, notamment: .f.1l pILiJ.. e deeD nJ.. c.[en 
ce J..ocia.f.e et: .f.'ed.i.6ication de .f.a commu:? 
naut:e. Ceq u 'i.f. 6aut:v.i.J.. elL ici ut:.f.e pM 
gILeJ.. de .f.a pILi.6e de conf.Jc.i.ence cIL.i.t:iqtie-; 
paIL le mo yen d' une in.6 eILt:.i.o n J.. ocZale, 'ce 
qui peILmet:t:ILai.t ana.f.Yf.Je, evolution, et:e. 
a..i.n.6i que La liaif.Jon ent:ILe le ChILif.Jt, La 
ptif.Je de eonJ..cience et: l'e.di6icat:ion de 
.f.a communau.te. ' 

- 39 

http:communau.te
http:ChILif.Jt
http:ana.f.Yf.Je
http:ChILif.Jt
http:lep.f.an
http:J..eILv'1:.ee
http:vou..f.on
http:f.'Eg.f.i.6e
http:ChJt.i.6i
http:leChlli.6t
http:ILe.f.igieuf.Je


GJtOupe73 

Gltoupe 14 

GJtoup'e. 'I 5 

Gltoupe 17 

1 nteglteir. le.6 Exelteiee.6 Spiiii.tue£..6 dan.6 
no.6 vie.6 et oltientelt velt.6 eux le.6 gltou­
pu CVX Ipe.ut-etlte aU.6.6i de.6 gltoupu n,on 
CV X) . Failte l' ex.peltienee. vivante de.6 Exelt 
eieu SpiJti.tuel.6 • -

SUit te plan continental: 

WOU.6 lteeonnai.6.6on.6 le be.6 oin:,d:' Lneultultelt 
notlte pltoplte pltoeu.6U.6 de 60ltmation inai.6 
avec la eoapeltation ·.6ult le plan eontil'ien 
tal et intelteo ntinental; ­
Wou.6 demando n.6 la elteatio n de eentltu au 
d t equipe.6 continentaux d quatlte d..[men­
.6..[0 n.6 : 
I. Con.6e..[enti!iation 
2. Exelteiee.6 S~ilt"[tuel.6 
3. U.beJta.tion· 
4. Ineultultation 

Ceei POUlt, pit epalt elt dell "leade.It.6".de.6ir.e.6 

po n.6 ablu e,t duani.mateuJi.6. notammen1' 

dula,(e.6 • .6UIt le plan national et local. 


Si tu Exelte..[ee.6 Sp.llti.tuet.6.6on,t d t abo ltd 
la .6ouJtee. .6pee..[!.i.Que. de notlte III..[U£O'Yt. nou.6 
.6omme.6 appele.6au..ui,en lU':inte.gltan.t pita 
60ndement'dan.6 nD.6 vi<i.6.a: v..[vlLeeon60Jtlrie 
ment a,leult appel. POUlt noullrLtdelt •. ndu6 
de.vonll nou.6e.ngageJi. danll' le 6en.6de ·pelt.6on 
ne.6 aux dLme.ri..6ioMdu monde: liMn d'itlte 
au .6 eltv..[ee de. tOU.6, de eontlt"[buelt a lo. 
eltoi.6~anee de tOU.6, de.' 6a..[lte ' 'de.6expe­
It..[eneu ,et de nou.6..[n6oltmelt. 

SUit le plan de. to. 6.0 Itmaile n: 

- Conilnue.1t a: pltomouvoilt une. methode de 
pltoglte~ .6piltituel 60ndee .6WL le..6Ex.elt­
eiee.6 Spiltituel.6. Et eela, e.n de.ux di.­
lteetioM: i' uri.e, pOUlt le.6 gltoupe.o adul 
tell, l'autlte., pOUlt ie.6 gltoupe.6 de jeu~ 
nell • 

Ren60lteelt i' olt.i.entation du Ex elte.i.ee.6, 
Spi.lt.i.tuIlL~ : 

al en Itendant elailt ii tOU.6 qu' .i.lll ..6ont 
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la ~au~ce et le ca~acti~e .picl~lque 
de.6 CVX 

bl en oacllltant pou~ davantage de gen~ 
la pO.6~lblllti de ~ai~e le.6 Exe~c.ice.6 

c) en oo~mant de.6 guide.6 et de~ an.imateuM 
. dl en etant f1lu~ ~e.ve~e pou~ le~ quaLio.i 

caUoM .nece~.6a.i~e~ aux Exe~c.ice~. ­

Rome '79 

Vers la fin.de l'Assemblee a Rqme, on de~anda,aux Fe­
derations Nationales : quelles sont les consequences pour 
notre propre federation? 
A~gent.ine 

Le.& d.ive~~ maljen.6 p~apa~e.6 pau~ mett~e en 
p~aUque cette a~.ientat.ian .6t.imule~ant 
dan.6 na~ cammunaute~ le cha~i~me CVX. C' 
e.6t au~~.i' une .inv.itaUana an plu.6 g~and 
enga4ement dan.6 '1a~e m.i~.61an au .6e~v.ice 
de tau~ le~hamme~ .Nau~ .6amme.6 b.ien c'on 
valncu.6 que ce .6ant .6u~ta'ut le~ Exe~clce"i 
Sp.i~.ituel~ qui nau~,aide~ant a decauv~.i~ 
une.6p.i~.itual.ite la.tqueet une mellleu~e 
p~.i~e de can~c.ience de la ~eal.ite ~acia­
leo Nau.6 nau.6 ~ent.i~an.6 ain~.i plu~ enga­
gi~ anau~ COn.6ac~e~ au .6e~v.ice de.6 aut~e~, 
PMt.icul.ie:~ement cle.6 plu~ 'de.miinLL 

Nou.6 .in.6i~tan¢ ~u~ le~ Exe~clce~ Sp.i~i­
tuel.6 de ~a.int Igndce. 

Calamb.ie 

Plu~ g~ande concent~aUan .J.,U~ la p~at.i­
.	que de~Exe~c.ice~ Sp.ih.itue.l~et ~et~ai­
te.6 ind.iv.iduelle~gu.idee.6. 

AngieteueetPayJ. deG'aUe.6 

Nou~ e~,pe~on.6 que l'.idee de Communaute. 
Manellale aide~a no~ memb~e.6 a et~e plu~ 
ouve~t.6 . au mande et a acque~.i~ le ~en.6 
de la communaute. La p~emle:~e etape que 
nou.6 devon.6 env.i~age~c'e.6td'acquetilt ce 
4e~ de la cammunaute qu.i da.it noltmdle­
ment .6Ultg.i~ de4g~aupe~ eux-meme.6 plutat 
que d'et~e .impo~e d'en· haut. 
A cette ~.in nou.6 e.6peMM que. taute~ no~ 
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d.i.6CuM.iOnJ.., .tou.te.6 no.6. enelLg-i.ec. 6elLon.t 
lLe.6.6en.t-i.lL ie be.6o.in d'une 60JLmaUon e.t 
d' un piu..6 glLand de.6-ClL d' expelL.imen.telL ie.6 
ExelLc.ice.6 Sp.ilL-i..tuei.6. 

Indo ne.6-i.e 

Nou.6 devon.6 deven.ilL piu.6 expl.ic.i.temen.t 
I gna.t-i.en.6 e.t gag nelL pIu.6 de memblLe.6 a. 6af 
lLe lnd.iv.iduellemen.t le.6 ExelLc.ice.6 eomme 
palL.t-i.ede no.tlLe 60lLmaUo n. 

No.tlLe expeJr..ience a. Ia .6u-i..te de ce.t.te A.6­
c.embIee, palL.t-i.eul.ielLemen:t .6£1 coneen.tlLa­
t.£on .6ulL le.6 ExelLc-i.ee.6 Sp-i.lL.ituel.6 et Ie 
'vote en 6aveulL d' une Communaute Mond.iale 
con6.ilLmen.t .Ia pou.6.6ee de notlLe mouvement 
en TlLlande depu-L.6 Te-i.gnmouth. 

1.taUe 

PiU.6 d'.in.6.t.6.tance .6 ulL le.6 ExelLe.ice.6 Sp-i.: 
lL.ituel.t. POUlL qu' it la .6 u.ite -de ce.tte ex'pe 

, lL.ience .il.6 .in6lueneent davantage et .6'.iii 
teglLent dan.6 notlLe v-i.e quot.Ld-i.enne. 

Le.6otho 

No.6 !feux .6 e .6 0 nt 0 uvelL.t.6 .6 UlL p.tU.6 .ieuJr..6 
point.6, palL exemple ehalL-i..6me CVX, Exeltc-i. 
ee.6 Sp.ilL-i.tuel.6, Communau.te, M.iMion et: 
selLv-i.ee.- Ct.6 oUipeeu de i'lOtlLe c,ha.Jr.-i..6me 
ori.t i.t{ cIai.lLemen.t de6.iYi.i.6 'i:t noul.i ont 
ouveJL.t de no,tiUeltux hoJr..izon.6. 

LuxemboulLg 

Inv-i..ta.t-i.on aexpelL-i.men.telL lu ExelLc.iee.6 
Sp):lLUuel.6. 

Madaga.6eaJr. 

PlLat.Lque pIu.6 -i.n.tenM.. de.6 ExelLe-i.ee.6 Sp-i.­
lL.ituel.6 • 

Ma£:.te 

FavolL-i..6elL POUlL no.6 memblLe.6 le.6 ExelLc'-i.cu 
S p.iJr..i.t tiel.6 • 

PelLou 

. PlL.iolL.i.te (tune expelL-tenee pluA 6lLe:q~ente 
,de.6 ExeJtdcq;.6 Sp.ilL-i..tuel.6 qu-L nou.6 pelLmet 
ten.t d'aequ.eJr..ilL un d.i.6CelLnemen.t plu..6.6e­
lL.ieux et pIu.6 plLO 6and. . ' , 
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Poiogne. 
A i. I a.:<'de.· du. EXe.Itc.-i.c.e.6Sp-i.It-i..tu.e.i..6 m-i.e.u.x 
c.omplt-i..6, c.ha.nge.me.n.t de. me.n.ta.i.-i..te. 

E:.ta.u - Un-i..6 
• 	 Gltac.e. a. no.tlte. c.ha.It-i..6 me. , i.e..6 Exe.Itc.-i.c.e..6 

Sp-i.It-i..tu.e.i..6,m-i.e.u.x .i.nteglte.1t notlte. v-i..6-i.on 
d' u.ne. j u..6t-i.c.e. mo nd-i.a.i.e. (wOlti.dj ru..t-i.c.e.).. 
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4. 	Extrait du livre LaConstitutlon Bis Saeculari par Lud­

ger Brien SJ, Montreal 1951, p. 84 
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cicios de San Ignacio a la luz del Vatlcano II BACB~­
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MARIE: SA VOCATION ET SA MISSION 

(Ld p~emie~e pa~tie de ~e~ d~~i~le 
a pd~U dan~ le nume~o de mail 

c. Vu poin~ de vue de Vieu: Qui e.t.~ Ma~ie? 

Marie est sa creature la plus parfaite; celie qui a 
pleinement accepte d' etre ce que Dieu a voulu en la creant, 
celle <;lui n'a jamais dit "non"; aussi sa vie a-t-ell-e tou­
jours ete pure croissance, sans regression. En cela. Harie 
est bien l'(intithese d 'Eve qui, creee comme elle sans pe­
che originel, a doute de l'amour de Dieu,a voulu etre "com 
me Dieu" et decider par elle-meme de ce qui etai t bon et 
mauvais. En agissant ainsi, Eve a nie la realite la plus 
profonde de son etre de creature et s'est trompee elle-me­
me.Marie, par contre,vit pleinement la verite de son etre. 

Chacun de no us est cree pour quelque chose et, dans 
la mesure ou nous repondrons a I 'ambitieux projet de 
Dieu, nous croitrons et nous serons. heureux. Ne pas accep­
ter Ie projet plein d'amour de Dieu sur nous'est nous di­
minuer et nous detruire nous memes. C'est nous priver de 
nospossibilites et ne pas arriver a etre hommes en pleni­
tude.De la vient l'importancequ'il y a a decouvrir Ie pr£.
jet unique pour chacun d'entre nous, .ce que nousappelons 
notre vocationet y etI'e fid;<;!e jour apres jour. Toute vo­
cation est l'expres.sion de l'appel unique de Dieu aune 
creature. II s'agit d'une proposition de Dieu qui demande 
une reponse humaine. Aux reux de Dieu, Marie est la creatu 
re qui a Ie plus pleinement. pris conscience de sa vocation 
et realise sa mission. Marie est, pour Dieu, la creature 
de predilectio·n'. 
Pou~ te Pe~e: 	Marie est celIe qui rejouit Ie coeur de Dieu 

Ie Pere,celle dont une priere dit: 
"Benie ¢oi~ ~a pu~ete 
et qu'etle te ~oit ete~nellemen~, 
~a~ tout un Vieu ~e~ejouit 
en une ai g~a~ieu~e beaute" 
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Marie est celIe a qui l'ange de l'Annonciation dit: 
"Salut. pleine de 9Jr.ac.e.6, le Sei9neuir-e3t avec. toi". Ce 
qui veut ,dire: "Jr.e~ouL6-toi., coi.6 dan.6 l'alle9-!:e.6.6e. paJr.­
c.e ~u~ V~eu t'a 6a~t b~lle.9Jr.ac.ieuce.c.ha./[mante a .6eh yeux; 
ca Jo~e e.6t en to~, ~l te cheJr.che et veut toujouJr.c etJr.e 
avec loi". Elle est la fille de predilection du Pere la 
femme qu'il choisit et prepare .pour qu'elle soit la'Mere 
de son Fils. 

PouJr. l'E6ptit Saint: 	Marie est belle parc: que pendant 
toute sa vie elle a ecoute Dieu et 

. a consenti a se laisser emplirpar l'Esprit de Dieu, par 
I' Esprit Saint qUi est la source de tautes les beautes 
cr~ees. Elle devient ainsi Ie temple du Saint Esprit, la 
creature docile qui se laisse emplir, conduire et informer 
par l'amour quivient de Dieu pour Ie repandre dans les 
hommes. Amour de Dieu qui, accueilli par elle, elargit les 
interets de son coeur jusqu 'a embrasser les inter~hs infi­
nis de Dieu. L'amour de Dieu habite en elle et l'amene a 
preferer la volonte de Dieu et a aimer ceux que Dieu aime: 
leshommes. 

Et parce que Marie a accueilli l'Esprit Saint en son 
coeur, parce qu'elle s'est laissee envahir et enflammer 
par Lui, Dieu a pu entrer personnellement dans l'histoire 
humainepour la diviniser. Grace a Marie, notre histoire 
prend une importance infinle et eternelle. 
Pou./[ le Fil-b .: Elle est la Mere aimee.· A partir du moment 

du 'oui' a Dieu,pendant neuf mois s'est ope 
ree en elle l'incarnation progressive du Fils de Dieu. Le 
Fils de Dieu grandit en elle et cette croissance s'est 
poursuivie par la suite, jour apres 'jour, tout au long de 
la vie de Jesus. Chaque jour vecu par Jesus en la presence
attentive de Marie et de Joseph a ete Ie lieu de l'incarna 
tion de Dieu,le lieu de la rencontre.de l'eterpite de Dietl 
ave~ la temporalite de' I 'enfant Jesus .Chaque jour vecu par
Jesus fut un jour humain assumee par Dieu, divinise. , 

Made et Joseph ont,etelesh'imoins pleins d'attEmtion 
et d'admiration,commele sont tous les parents,des progres
de leur fils et, dans cette vie jour apres jour 'aupres de 
lui, ils se sont. adonnes a la contemplation de Dieu dans la 
vie courante.Ils 'ont vecu,le moment present comme un sacre 

'ment,signe et instrument de I 'union avec Dieu et de I 'union 
des hommes entre eux. 

Marie a ete la mere qui a nourri son Fils et lui a tout 
appris .Elle fut celIe qui lui a donne tous ses genes humains, 
tous ses traits physiques,culturels et religieux,celle qui
l'a forme a l'amour exclusif du Pere des cieux, celIe qui 
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lui a toujours donne l'exemple d'une ecoute et d'unaccomplis 
sement de la volante de Dieu. ".-

Aussi quand on vient dire a Jesus : "Hti.uJteux le-4 . 6lanM 
quA; t'ont poJtte etle.6 . .6ein.6 qui t'ont allai.te;ilrepond im 
mediatement: HeM.eux plui:ai: ceuxqui ecoutent 'la paJtOle de: 
Vieu et t 'ob.6eJtvent".A 1 'eloge enthousiastede sa mere, il 
ajoute un eloge encore plus grand! Et, lorsqu~ dans une a.!! 
tre occasion;on vient dire au Seigneur: "Ta meJte et te-4 nJte 
Jte-4 te cheJtchent". iI repond: Qui e.6t ma meJte et q'ui.6 ont me:6' 
nJteJte.6? Celui qui.ecoute.la paJtOle de Viett et l'accompLit. 
celui-lii e.6t mO.n oJteJte;' ma -4oeuJt et ma meJte"; 

Marie fut le Mere de Jesus au sens Ie plus plein .et Ie 
plus total du mot pour c:ette raison:elle a ecoute. elle a 
cruet elle s'est donnee.Comine l'indiqueJesus lui-meme el­
Ie est notre modele dans .la recherche de la vocationet dans 
l' acccomplissement de la mission. 

Marie est la mere qui a toujours accompagne son fils et 
qui lui a'ete fidele· jusqu'au pied de la Croix,la ou il fal 
lai t Ie plus de courage .Elle est la mere genereuse qui acce£ 
te de se donner pour Ie salut des hommes et celIe qui 'con.,. 
duit les hommes jusqu'a Lui. 

Cette. intime relation de Marie. avec la TI'ini te et Ie 
triomphe de Dieu en elle que nous celebrons_lors de la f~­
te de I' Assomption, . sont Ie fruit d' une predilection. spe­
ciale alaquelle elle repondit par un iinmense "oui",tdit 
jour apres jour, a sa vocation. Ainsi Dieu l' a ouverte a'la 
grande mission de nous donner Ie Fils. "Dieu-avec-rious". 

V. PouJt l'Egli-4e: Qui e-4t MaJtie'? 

Avec Ii aide de,! 'Espd tSaint:. l'Eglise a approfondi 
tou~- au l,;mgdes slecles les divers aspects de sa foi en 
Mane. ~~lmage de Ma;-ie s'est ailJ-si precisee peu a peu, d' 
une man~ere p!u~, cl<;tlre et plus Int~nse. On l' a appelee Me 
r~ de Dleu,_MedlatTlCe de toutes graces, Arche d'Alliance-:­
Vlerge et Mere. _Nous croyons gu:elle a ete elevee au del 
en corps et en ame;qu"elle a eteconc;ue 'sans peche" qu'el­
Ie est Ie Type de l'Eglise et tant 'd 'autres menreiiIes . Le 
dernier titre qui lui a eta donne Ie fut par l'e Concil~ de 
Vatican II, celui de Mere de l'Eglise. 

_ Je voudrais iei revenir brievement sur Marie Type et 
Mere de l'Egliseen rapport avec la question de la' vocation 
et de la mission. ' . 
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En Marie a commence un mouvement cosmique d'incarna­
tion qui ne S'achevera que lorsque Dieu sera tout en tous 
(1 Co 15,28'). Et l'Eglise, notre Eglis~, est ce11e qui con 

, tinue cette mission: permettre1' incarnation du Christ, Ii 
christification de chacun d'entre nous, du monde et de I! 
univers. 

Notre Eglise, ~ mue et soutenue Ear l'Esprit Saint 
que Ie Pere lui a donne pC!,r Jesus crucifie et ressuscite-, 
(et, au sein de cette Eglise, nos CVX) a 1a meme mission 
que ce11equi a commence avec Marie :permettre que, par 
l'actionde l'Esprit Saint, Ie Christ s'incarne dans nos 
vies, que Ie ,Christ croisse, que l'e Christ se manifeste', 
que Ie Christ se dev~lopp~ ~t SQit soutce de ~a1ut ici at 
maintenant ..C:est ainsi que nous construirons l~ monde, 
ainsi que nous collaborerons a sa creation et 8 sapleni tu 
de. C'est ainsi que nousserons desetres importants ,lais 
sant une, trace, vivant pour 'I '<hetni feet accomplissant no 
tre mission. ~ 

Par'l'Esprit Saint, Marie a rencontre Dieu enelle-me 
me et l'a laisse croitre en elle,.' E11e .1'a trouve ensuite 
et a vei11e sur Lui en un enfant , son enfant. Ell~l' a en­
suite accompagne dans un' homme, alors que des foules Ie 
suivaient, alors gu'il etait,abandonne, moribond etqu'el­
lesouffrai t auptes de Lui. . E11e a accepte de Ie Iivrer a 
la mort pour' les hommes en se conformant a la voloiltedu' 
Pete. Le "oui" de Marie a l!Annonciation est couronne par 
Ie "oui" de Marie au pied de laCroix. Avec Jesus, .e11e s' 
est Iivree et a aime ceux pour qui son Fils mourai t. Telles 
sont la vocation et la mission de l'£glise en sui van,t Ie 
chemin trace pat Matie., 

. ' 
Notre vocation et notre mission'de 'chretiens , margues 

du signe du Christ lors de notre bapteme, sont les memes 
que ce11es de notre Mere : ttouver Dieu qui veut s' incarner 
et vivre en nous, Ie laisser troitre, Ie laiss~r etre'le 
centre de nos vies. Continuer a Ie chercher,hors de nous­
memes, dans les hommes pour qui il 'a donne sa vie .dans les 
pauvres et les petits. mais aussi dans les riches. II est 
venu 1es' sauver tous. Mais, comme Marie, nOU$ devons l'ai­
der et l'accompagner, specialement lOTsque nous Ie voyons 
plus faible, plus petit, oublieet abandonne. ' . 

Nous sommes 1 'Eglise ,nos CVX sont de petites cellu1es 
de l'Eglise. Nous devons apprendre de Marie '8 decouvrir 
Dieu dans Ie quotidien de ,la vie, et nous y consacrer a Ie 
servir,a Ie nourrirpour qu'il puisse grandir et sauver no 
tre monde. Apprenons de' Marie que Ie moment pn~sent est Ie 
moment de notre:fideli te .Le quotidien est Ie lieu de notre 
reponse a Dieu en discernant sa volonte pour. nous .Le moment 
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present est Ie "l:\acrementdela rencontreavec Dieu", c'est 
Ie lieu privilegie ou s'unissent Ie temps et l~eternite. 
C' est Ie lieu de'!' incarnation de Dieu en nous et dans no­
tre monde jusqu'a 18. fin des temps .. 

Unie.pgur touj?urs a son Fils ressuscite et glorieux, 
la maternl te de Marie se prolonge aujourd 'hui dans Ie corps 
de son Fils qui estl'Eglise, c'est ce qu'affirme Vatican 
II en la proclamant "Mere de 1 'Eglise H (L.G. 53). 

, De mem~ qu: el~e atoujours etepres de son divin ~ils 
pendant qU'll Vlvalt en ce monde,apres sa mort et sa resur 
rection Marie continue a a~compagner ses apotres. Jesus: 
agonisant sur la croix et mu par 1 'Esprit Sairit, a confie 
Ie soin de sa Mere a l' Eglise dans la personne de Jean : 
"Void. .ta Me)te,l'. Et, dans Ie meme saint Jean,il lui confie 
Ie soin de'lrE~lise naissante; nVoiai .tdn 6ilAn~ Depuis 
lors s'etablit une relation indestructible entrel'Eglise 
et Marie. L'Eglise aime, respecte et benit Marie,elle l'ho 
nore comme la Mere de sa Teteet, pour cette raison, comme 
Mere de tout Ie Corpsdu Christ, qui est, l'Eglise. Marie, 
comme une veritable mere, accompagne l'Eglise depuis Ie 
premier instant de sa gestation au cours de la vie de son 
Fils; elle reste aupres d' elle 'a travers la mort et l1:!- re­
surrection; elle soutient les apotres effrayes et les ,aide 
dans leurs prieres pour demander l'Esprit Saint avant la 
Pentecote. Dans les premiers jours, l' Eglise, reunie autour 
de Marie, prieet medite les paroles et les promesses de 
Jesus que personne ne peut comprendre aussi bien que sa Me 
reo Celle-la qui a enseigne a 1 'enfant J,esus ses premieres 
prieres est celle qui enseigne a 1 'Eglise naissante ses 12r~ 
miers balbutiements pour demander l'Esprit Saint. En meme 
temps que Marie, les apotres. demandent auPere I' Espri t du 
ressuscite pour qu' il leur enseigne, au fond des coeurs ,a 
ecouter Dieu en Jesus et a comprendre ses paroles. 11s de­
mandent 1 'Esprit Saint pour que celui-ci les fortifie et 
les confirme dans leur miss ion. qui es t de donner au monde 
la bonne nouvelle du salut. 

Marie qui 'sai t ecouter et eprouver dans son coeur l' aE, 
pel de Dieu, la femme qui cons acre sa vie a 18, mission de 
donner Ie Christ, est celle qui enseigne a l'Eglise ces at 
titudes profondes de son coeur,qui intercede pour que l'E! 
prit Saint les grave dans 1 'Eglise. 

Ce travail de Marie dans 1es debuts de 1 'Eglise es t ce 
lui gui se poursuit aujourd'hui, depuis qu'elle est aupres 
du Pere. du Filset du Saint Esprit. Pendant sa vie terres 
tre elle a fai t sienne,s 1es preoccupations du Pere et du Fils 
pour Ie sa1ut des hommes et, elle a travaille a collaborer 
a ce salut. Maintenant,pres d'eux au cie1, son coeur mater 
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nel, agrandi a l'infini parce qu'il vit de i'amour divin 
que ne cache plus aucun voile, se tourne vel'S Ie corps du 
Christ, qui est'l'Eglise, et, en elle, versceux qui sont 
l'objet de l'amour et du souci de son Fils et de son Pere. 
Aujourd'hui, pour elle servir Ie Pere et Ie Fils dans les 
hommes a un pouvoi I' illimi te parce qu' elle est encore dava!! 
tage emplie et enflammee d'amour par l'Esprit Saint.Emplie
de l'Esprit Saint, ame de l'Eglise, Marie travaille sans 
cesse au salut du monde. Par l'Eglise,corps mystique de 
son Fils,elle collabore comme jamais a mener Ie monde a sa 
plenitude, a atteindre "la stature du Christ. . 

Elle, maitresse du silence attentif et actif, elle 
est la mere aimantequi veut etpeut nous apprendre a ecou 
tel' son Fils; elle, en qui 1 'Esprit Saint a pu faire dei 
merveilles, peut interceder pour nous pour qu'il touche 
les cordes sensibles de notre coeur, nous poussantainsi i 
toute entreprise missionnaire vecue chaque jour, afin que 
nous soyons les nouveaux "christs" dont Ie monde a besoin 
aujourd'hui. 

Josefina ERRAZURIZ 
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REUNIONDU CONSElL PONTIFICAL POUR LES LAlCS 

(Villa Cavalletti 4-6 juin 1982) 

11 y a deux mois (en mars 1982) Ie Cardinal Opilio Ros 
si President du Conseil Pontifical des laics a envoxe unet 

invitatioriau:x: differents mouvements de lalcs aune reunion 
de fin de semaine. L'objet decettereun{on etait dereHe 
chir, I!artager et.discuter 5urle theme du pror:hain Synode
des eveques qui se tiendra en 1983: "Reconciliation ,etPe­
niterice dans la mis'siori de l'Eglise". L'objectifrecherche
selon lespropres termes du ,Cardinal, etait de "nous aider 
a redecouvrir les verites. que, de nos jours.l. nous ,avons ,ten 
dance a oubiier: la situation reelle de l'etre humain vis a­
vis <;I.e Dieu a la lumiere de la reconciliation que Dieu nous 
offre, la reali te dumal et du pikhe dans Ie monde, la re­
lation qui axista entre la, conversion personnelle et l'en­
gagement du chretien dans Ie monde, la redecouverte de la 
valeur dusacrement de reconciliation en ,tant que moyen de 
nous aider dans notre cheminement yers Dieu", Autre objec­
tif: Ie Conseil espere que cette reunion "nous donneral' oc 
casion d'entrer plus profondement dans la pensee de l'Egli 
se sur la "conversion" et la "reconciliation", qu'elle con 
tribuera au renouveau de nos coeurs, a l'enrichissement de 
Ia vie des mouvements at des organisations qui y participe 
ront et permettta a chacun d'entre euxd'approfondir son r 
dentite de mouvement d'Eglise", ­

C'est ainsi que du 4 au 6 juin, environ 70 personnes 
representant 39 mouvements et organisations repondaient a 
I' invitation et se retrouvaient a la Villa Cavalletti .Apres
quelques mots de bienvenue du Cardinal Opilio Rossi, Mgr
Cordes, vice-president du Conseil a rappele Ie but de la 
reunion. 

La session a commence par une allocution d'introduc­
tion a la charge de Mgr Tomko, responsable du secretariat 
du Synode charge de sa preparation.Mgt Tomko explique brie 
vement les concepts de conversion/penitence, mal/pech€7
bien/mal, pardon .. , tel qu'on les trouve dans les diverses 
civilisations et religions d'Asi9", d'Afrique et d'Oceanie 
ou vivent les trois quarts de l'humanite. II continue en 
disant que dans notre civilisation occidentale, !tIe style
de vie actuel est oppose a la sobriete,la simplicite, l'e~ 
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prit de penitence ;'de sacrifice, et a la beatitude de ceux 
qui ont un coeur de pauvre". C'est pourtant au coeur de cet 
te reali te que nous avons en tant que chretiens a transmet 
tre Ie message de ·reconciliation et de penitence: Ie messa 
ge du C~r~st qui valor!se " approfondit; corrige et comple-= 
te les elements apportes par les autres civilisations et re 
ligions;(lemessage de) reconciliationcomme l'expression 
de l'amour de Dieu qui est riche en misericorde. qui invi,... 
te et suscite l'amour chez les humains ... II Mgr Tomko termi 
ne'son allocution en nous donnant la synthese ,. du document 
preparatoire au 'synode no'mme "Lineamenta" (esquisse). 

Le jour suivant, audition des interventions (limiteesa .~ minutes pour chacun) des differents mouvements et orga 
nisations pendant la matinee. L'apres-midi.discussionspar 
petits groupes. La journee se termina par une soiree de mu 
siqueet de delassement. .Le dimanche matin. Mgr Cordes par 
la sur Ie "repentir et Ie sacremerit de penitence".Cette con 
ference fut suivi~ par une autre periode d' intervention des 
groupes.qui n'ava,ierit pas:eu Ie faire auparavant. La mad­
nees'est acheveepa,r' la celebration de l'Eucharistie. Le 
dimanche apres ..midi,session pleniere pour les rapports des' 
petits groupes et ensui te echange entre participants. La ren 
c~ntre -s 'est achevee par une breve audience avec Ie St Pe:: 
re a StPierre. 

- Evidemment on reste sur sa faim. II 'faut reconnaitre 
que Ie tempsetait tres limite pour permettre a 70 person.,. 
nes d' echanger un pe\! plus que superficiel1ement. Cependant, 
personnellement j'ai eu Ie sentiment d'ap:eartenir a l:Egl! 
se et .de sentir avec elle pendant cette periode de prepara 
tiof! du synode sur un theme qui attein t chacun d' entre nous 
aux racines de son ~tre:la reconciliation de l'etre humain 
avec lui-meme, avec Dieu et avec' son prochain. C'est pour­
quoi je remercie Ie Conseil pour les laics d' avoir organise 
cet te reunion. . ;' 

Je suis 'heureuse d·' avoir 1 'occasion de dire 'ce que je 
pense de ce week-end et j 'es~ereque-ces quelques pages 
pourront donner des idees a tous les groupes CVX qui travail 
leront avec Ie Synode. En tout cas je suis sure que Ie the 
me: "Reconciliation et Penitence dans la mission de 1 'Egl! 
se" devrai t faire partie !Ie notre programme cie formation:­
Au moment ou j 'ecris, la situationinternationale est si 
precaire: au Libah, en Afganistan, en Iran, en Irak, en P£ 
logne ,~ux Malouines, il y a aussi tellement de mo!ts et de 
tortures dans les prisons des Philippines, en Amerique La 
tine, en plus du terrorisme etc.> TanLd 'hommes et de fem:: 
mes ont soff de cemessage de reconciliation, comme nous 
avonsbesoin de paix et de justice ••• 

.. 51 



Concretemerit je voudrais suggerer que nous profit ions 
de nos reunions reguliihes pour renechir etpartager sur 
ce theme et discerner comment nous pouvons nous engager 
dans cette mission de 1 'Eglise aujourd"h'ui au sein de notre 
monde. On pourrait proceder de la sorte: 

1. 	Reflexion et echange sur Ie besoin de conversion et de 
reconciliation: 

- la veri table situation de l' etre hUlJlain qui est fils 
de Dieu et pecheut 

- la verite sur Dieu: il est amour ,miseritorde et just! 
ceo 

Pour aider notre reflexion nous pou';ons trouver des id~es 
dans la premiere semaine des Exercices, dans la Bible, 
specialement dans les evangiles (Joel,2.,13;le ministere 
de Jean-Baptiste, Mt 3; Ie Christ au debut de sa vie pu 
blique Mc 1,14";15.:.) ­

a) 	a quel endroit et dans quel secteur (dans la ville 
ou nous habitoris, dans notre profession ,notre famil 
Ie ••. ) voyons-nous un besoin urgent de reconcilia= 
tion? 

b) 	dans quelle, mesure nous sentons-nous responsable des 
peches structurels" (inegalites, racisme, course aux 
armements ••• ) ? 

2. 	 Ceremonies penitentie1les (on pourra trouver des idees 
dans l' article de Tom Monahan, "Priere pourle desarme­
ment'· P'rog'I'e'ssio mai '82). 

3. 	 a) Quelle estma reponse Eersonnelle, celle de mon grou 
pe CVX a cet appel et a cette mission de l'Eglise? ­

b) 	quelle possibili te avons-nous de collaborer avec d' 
autres mouvements et organisations directement impli 
ques dans cette question? Quelle possibilite de dia= 
logue et de collaboration avec des paroisses locales 
pour la preparation du Synode? 

A 1a fin de son discours inaugural, Mgr Tomko nous a 
rappe1e : "Le St Pere nous a demande de prier 'pour que Ie 
travail du Synode des eveques soi t amplement repercute dans 
l'Eglise et nous conduise a la veritable ptofondeur de la 
vie divine qui se developpe dans I' etre humain·. C' est pour 
quoi je voudrais ~erminer dans Ie meme sens, en vous de~ali 
dant a tous de prler pour Ie Synode ,et pour que1es espnts 
et les coeurs soient changes afin que Ie Royaume d'amour. 
de justice et de paix puisse ihre instaure. 

Cora SIM 
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EDUCATION RELIGIEUSE DES ENFANTS ET LES CVX 
======~==================================== 

Une lettre de Stefan VANISTENDAEL 

Chers Pat, Tobie. Werner, 

Cette lettre . estecrite par Stefan Vanistendael, Ie 
membre des CVX qui resi~e a Geneve. Elie est adressee a.Pat 
O'Sullivan, Tobie Zakia et Werner Brunner-,ce dernier etant 
Ie responsable du demarrage des CVX en Suisse •. Je 1 'ecris 
en rna double quaE te de membre des CVX.et Assistant du Se­
cretaire General du B!:lrea,u, International cathoEque de l' 
enfance (BICE). J'espere qu'elle n'arrivera pas trop tard 
pour l'Assemblee Mondiale des CVXa laquelle je ne pourrai 
participer. Quelques. uns d'entre vous pout'ront peut-etre de 
ja en dis cuter • . ' ­

Pour bien des jIIembres du BICE l'education religieuse 
est une priorite mais 'cela ·ne veut pas dire qu'elle s.oit 
touj ours facile .On a sanS doute fait beaucoup' dans ee sens 
au. cour~ de~ derI}ieres ~ annees . Cependant. a mon avis. on pou.!
ra1t fa1re enormement a travers les mouvements spirituels
cQmme les CVX. 

En 	 effet, lesmouvements spirituels 

1) 	concentrent leur attention sur la spiritualite, c'est a 
dire.qu' Us creent entre la foi et la vie une unite vi;.. 
vante, de sorte que la foi s'enracine dans la vie et la 
vie dans la foi. 

2). 	ont des contacts avec des nombreuses familIes ,enfants 
et jeunes qui leur donnent une experience concrete et pr! 
tique de l'education religieuse hors de toute organisa­
tion' (contrairement a l'instruction religieuse a l'eco-
Ie). 	 ' 

3) 	 sont souvent des mouvements de laics. Or on a besoin e­
normement d'une spiritualite laique robuste dans la me~ 
sure ou la plus grande partie de l'Eglise est formee 
de laies, alors que les srandes traditions spirituelles 
de 1 'Eglise sont accaparees par les moines ,les pretres" 
les religieuses, ou aU'moins les celibataires. Meme Ie 
catalogue 'des saints contient a peine quelques lalcs. 
Malgre tous les hommages rendus au lalcat, il est tres 
difficile de creer une forte spirituali te laique parce 
que les laics eux-memes ont tendance a se rabattre sur 
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des adaptations plus ou moins reussiesde laspiri tuali 
te monastique au lieu de' tirer de leur _e~perience' conj~ 
gale ou familiale ou paternelle des elements pour les 
mener aDieu. 

4) 	 ont l'experience d'une maniere specifique de suivre Ie 
Christ qui peut contribue,ra une education religieuse. 

Particulierement les CVX,en tant que mouvement de spi 
ri tuali te ignatienne peuvent rendre . de grands services' d'ii 
fait des caracteristiques de la spiritualite iillatienne, 
comme la souplesse ,son c'aractere. empirique et experimental, 
ses relations avec l~s gens vivant dans Ie mO.nde et Ie ,fait 
qu'elle n'est pas con<;ue en vue d'un ordre religieux. En 
efiet Ignace a vecu les Exercices' avant d' avoir fa moindre 
idee des jesuites. Cep'endant - avec tout Ie respect dii. aux 
jesuites - sa spirituali te a ete par la suite malheureuse.­
ment idEmtifiee avec les jesuites, ce qui la reduit, a mon 
avis assez tristement et sans raison. 

Voici qeux chosesque les CVX pourraient faire: 

1) 	 faire un recueil de leurs, experiences concretes dans 
leur vie religieuse, dans, leur vie familialeeducative, 
.en particulier ave~ leurs. enfants, et Ie diffuser parmi 
les membres de:; CVX {la diffusion par Ie moyen du BICE 
pourrait etre envisagee). . , ' 

2) 	 Chercher comment adapter la spiritualite ignatienne aux 
enfants. 

La premiere proposition consisterait a entasser si I' 
on peut dire une quantite debriques spirituelles. telles 
qu' elles ont ete ut.i1isees en familIe. Conversations entre 
parents et enfants sur 'leur vie et leurs experiences, en 
langage simple. On pourra:i,t les relier en une sorte de 
brochure qui pourrait etre diffusee en plusieur's langue.s. 
L'objectif eS.t d'utiliSer des experiences vecues plutot que 
des Eri:.:cipes ex cathe~ra. Ce:!te brochure p(;mrra:i t aEP<;>rter 
Ie temolgnage d' une Vl,e menee par une famllle ch:t'etlenne 
aVec ses succes etses echecs, ses joies et ses peines, 
avec peut-etre la nuance de la maniere ignatienne. Sans 
tomber dans Ie travers (a mon avis trop repandu) de parler 
un Iangage vague etpieux qui ne signifie rien et recou­
vre Ie reel d'une espece de brouillard religieux.Je vous 
envoie Comme exemple un texte pub lie recemment par Ie BICE 
dans .son·nouveau bulletin "L'enfance dans le,monde" et qui 
est en fait la traduction d' un article paru dans Ie bulle 
tin fla:nrand des CVX. N 'hesitez pas a Ie cri tiquer, a moin'S 
que vous estimiez qu'il n'el')..vaut.pas la peine. 

La se.conde proposition peut parattre etrange. Ignace 
en effet est souvent identifie avec les retrai tes de' 30 
j ours. un rude ascetisnie, une terrible volonte, une disci­
pline mili taire et d' autres choses fort eloignees du'mon­
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de des enfants. Mais a mon avis Ignace est plus sympathi­
que et plus affectueux qu~ .bien des gens ne Ie pensentmal' 
gre 1a'langlle si apre qu'il emploie dans des Exercices7 
C· est pourquoi je' songe a une etude. probablement faite 
par un groupe de travail. comprenant des parents des CVX. 
On y- verrait comment leselements de la spirit'ualite igna­
tienne peuvent etre utiliSes pour les enfants, au point de 
vue religieux et educatif,. Sans doute onne donner a pas 
ime retraitede 30 j,ours ,8. un be,be de six mois, d' ailleurs 
Ignace 'lui-meme" n' a probablement jamais imagine que sa 
spiritllalite pourrait s' interl'lsser auxenfants. Toutefois 
il me semble que me me, au premier, coup d,' oeil. il y a beau­
coup d'elements dansl'a spiritualite ignatienne qui con.,. 
viennent parfaitement a la vie religieuse des enfants. Ci­
tons quelques exemples: 

1) 	EngenEiral'le res'petta'lgnace pour la 'personne et pour 
Dieu (cf par exemple Ie n. IS des Exercices: "Le di rec:'" 
teur spirituel ne doit pas faire pression sur les'person 
nes dans unsens ou un autre" OU bien Ie n. 18 "tenir 
compte de l'age et des capacites naturelles de la per­
sonnen) .C'est tres proche de la connaissance qU'une per 
sonn,e, peut avoir d'elle-meme a travers la profondeur de 
SO{l, etre quand elle se decouvre elle-meme et qu' alors el 
Ie devient capable de relations avec les aut res et avec 
Dieu. Cela est vrai pour tous les ages de la vie, de la 
naissance a la mort. 

Z) 	 L' importance de la totali te de la personne et meme pour 
la priere. Ignace souligne qu'on doit utiliser tout Ie 
potentiel humain (intelligence~ coeur, volohte, corps) 
dans la priere. Cela semble tres moderne et peut interes 
ser particulierement les jeunes. ' ­

3) 	 Dans un monde (au moins ,en occident) ou les gens (meme 
les eleves) Sont accables par une enorme quantite d'in­
formations, i1 est assez rafraichissant d 'entendre Igna 
ce nous dire: liCe n'est pas l'abondance du savoir qUI 
remplit et satisfait l'esprit mais plutot de comprendre 
interieurement et de savourer leschoses". (Ex. n.2) 

4) 	A un niveau encore plus profond, il y a tout un concept 
de 1 'homme' et de la creation dans les Exercices qui pour 
rait etre utilise avec profit en education: l'ideal dy= 
namique de servir Dieu "davantage" (au lieu de l'ideal 
statique de Ie servir "beaucoup" qui, ou bien ecrase ,ou 
bien mene a la complaisance envers soil une attitude po 

• 	 si ti ve aI' egard de la vie et de la creation, Ie besain 
de discernement qui semble particulierement utile dans 
un monde relativement instable etc. 

, Un ce~tain nombre de ces elements sont probablement de 
ja uti1ises en instruction religieuse ou en educati~n gen! 
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rale,mais d'autres ne Ie sontpas.Je me,demandesimplement 
si latotalitede la spirituaIite poterttielle d'Ignace a de 
ja ete utilisee et si nousne reservons pas Ignace pour les 
adultes. Veuillez me dire si je dis desinsanites. ,I'd a­
lors l' espoir d'appartenir a la sainte folie. 'Mais si au 
contraire vous estimezqu'ilserait utiled'etendre la spi 
,ritualite ignatienrte (au moins en partie) dans cette direc 
tion. al<;>rs ~l. cgnv!endrait peut-ihre de reunir une session 
de travul l1m1tee a quelquespersonnes.Malheureusement je 
dois admettre que mon experience personnelle avec les en­
fants est tres limitee 'et que cette lettre est plutot une 
initiative privee ,car je ne sais paS dans quelle mesure Ie 
BleE accepterait de s' embarquer sur un tel projet. S' il y 
avait une possibilite de creer une spiritualite de l'enfan 
ce au cours d'une session. je ne vois pas pourquoi Ie BICE" 
refuserait de l'organiser en tant qu'initiative commune a­
vec les CVX. 

J'attends vos reactions. 

Stefan VANISTBNDAEL 
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LA CROIX DU SUD VENAIT DE SE LEVER 

Pouvait-on encore, a quatre mois de l'assemblee gene­
rale, s' absenter du Secretariat pendant un mois complet:?
Valait-il mieux reporter Ie voyage a plus tard? Autant de 
questions se posaierit, alors que nous parvenaient d'Austra 
lie des elements de plus' en plus convaincants sur 1 'impor::­
tance d'une session immediate pour accompagnateurs. Le mo­
ment sembla~ t propice, la deeisionetai t prise. 
29a.lili..i..l : II est sept heures. Nous nous retrouvons tous 
au Secretariat autour de l'Eucharistie. Cora nous accompa­
gne a'la voi ture qui nous conduits a I' aeroport; c' es t elle 
quivasuivre d'un oeil vigilant la preparation de Providen 
ce et faire face aux inattendus .•• Le Pere Paulussen est 
la,. II a reporte au mofs de juin l'accompagnement de nou'" 
veaux retraitant:s. afin' d'etre entierement a la disposi­
tion du Secretariat, si besoin est. Jose Antonio a pris 
conge par telephone. lui-meme se met en route ce matin 
vers une autre destination. Dernieres images'reconfort:an­
tes avant l'envol. 
30 ·a.liJi1..l : Nous arrivons a Hong Kong. Joseph et Ie Pere 
.McGaleynous accueillent. lei c 'est deja Ie matin! Quel­
ques heures de repos cependarit. avant que n'arrive Sean, 
qui vient de terminer ses cours a la faculte. En fin de 
journee une sympathique rencontre avec Ie groupe des par­
ticipants a la session asiatique d'aout dernier. Eadaoin. 
01ivi"a, •• sont la et la conversation reprend comme si elle ne 
s'etait interrompue que la veille. 
Te:JiIlia..i.. : Des 9 heures, une premiere rencontre avec les 
responsablEis des groupes de jeunes:. Une quinzaine de. gar­
qms et de filles tres ouverts presentel'lt leur's groupes.
L'echange s'articule autour des points-cles de leurs pre­
sentations. Je note que la majeure partie de leurs ques­
tions portent sur la communaute. les moyens qui lq. favo­
riserit, Ie cheminement qU'elle suppose. Trois d'entre eux 
viendront a Malte'8Z. Quand on y croit, on est capable de 
s'imposer bien des sacrifices. 

A onze heures, nous rencontrons les assistants eccle­
siastiques. Apres un rapide tour' d 'horizon Sl)r 'la CVX dans 
Ie monde, les echanges portent sur les Exercices spiritu­
els e't ,en particulier, sur les Exercices dans la vie. Un 
bon nomb're des membres CVX adul tes de Hong Kong en a fai t 
- ou est entrain d'en faire - 1 'experience. C'est sans dou 
te ce qui leur donne cette empreinte de serieux et de mo::­
destie,que nous allons remarquer tout au long du week-end, 

A seize heures. la session debute avec un groupe de 
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25 jeunes adultes. dont plusieurs -jeunes foyers. La plu­
part ont travaille ce samedi matin. mais tous sont ponc­
tuels au rendez_-vous. "La CVX: une invi ta tion a entrepren­
dre un voyage." Par nas successi£s, nous allons decouvrir 
1es etapes de l'itineraire qu'elle propose et comprendre 
l'orientation dynamique que lui donnent les Exercices. 

Les compte-rendus des sous-groupes sont fort interes­
sants: ils manifestent la vi tali te des membres, mais ils 
revelent aussi que la formation donne~ dans les groupes de 
Hong Kong allie avec justesse la dynamique d' un processus 
et l'assimllation d'un contenu de foi. La contribution de 
I' assistant national n'y est -certes pas etrangere. 

-211ia.,[ : Nous terminons la session vers 18 heures. Alors 
que Patrick rencontre un groupe de jesui te-s. je passe' la 
soiree avec Ie groupe Evergreen, compose majoritairemellt 
de jeunes foyers: un rapide tour de ville ,une conversatioIi 
animee autour -d' un repas chinois. avant de re gagner "Ie 
foyer de Jennie e-t Josepn, ,qui m'ont si chaleureusement 
accueillie. 
,3 -1Iia.,[ : La matinee est libr_e. Eadaoin, jeune et dynamique 
pTeSIdente des "CVX, m'entraine chez elle. Nous aurons l'oc 
casion de converser jusqu'au dellart de l'avion, car elle a 
pris une demi-journeede conge pour nous accompagner a 
l'aeroport. Nous quittons Hong Kong profondement heureux 
de cette courte mais benefique ren'contre de ses ' groupes 
et de ses membres. 
4 Ilia.,[ : Apres 13 heures de vo'!, nous atterissons a Sydney • 
.No~l se trouve a l'aeroport. La session d'accompagnateurs 
se tiendra aux envi rons de la ville, a Riverview. grand 
college de 1100 eleves (dont NoU est Ie recteur), qui en­
trent en vacances dans deux jours. En attendant ,je logerai 
aunoviciat_et Centre de Spiritualite voisin. Enm'y con­
duisant, No~l me met au courant des derniers developpe­
ments : 58 inscrifs, plus 12 accompagnateurs de retraite. 
L' un de ceux-ci es t decede, il y a deux j ouis, mais a pu 
etre remplace enderniere minute. La deuxieme session 
compte vingt participants auxquels s' ajoute Une dizaine 
d'autres venant Ie matin et rentrant Ie soir. 

Nous arrivons au noviciat. II compte 18 novices, dont 
quelques vietnamiens arrives avec les boatpeople. 'A la 
demande du maitre des novices, nous aurons Ie soir meme 
une bonne reunion aVec toute la communaute. De nombreuses 
questions, beaucoup d'interet et une atmosphere de grande 
cordialite • 

-7 '1Iia.,[ : Dans la matinee nous partons pour Riverview. A l' 
aller, j'apprends que la veille un incendie s'est declare 
dans l'aile que Iious devons occuper. Une etincelleprovo­
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que par l'aspirateur enflamme un produit d'entretien et 
transformel'un des nettoyeurs en torche vivante. II est 
transportea l'hopitaldans ' un etat desespere, brule a 
75%. SeigneuJi,pltendJ> p.i:Ue de lui. 

A seize heures, reunion des accompagnateurs. Nous 
sommes douze. Les trois peres du Centre de Spirituali te 
sont du nombre, ils apporteron,t a nos, echanges quoti­
diens l' eclai rage de, leur profonde experience. 

A vingt heures,la session pour accompagnateurs com­
mence. II y a lades laics. des reli,gieuses de huit congre 
gations differentes. des pretres diocesairis. des freres 
des Ecoles chretiennes. de's jesuites. IIs viennent de dou­
ze villes australiennes. mais aussi de Nouvelle-Zelande et 
de Malaysie. I n'cidemment je pose la question a 1 'un des 
laics "d' ou viens-tu?' - "de Perth • sur la cote occidenta­
le d'Australie, a 2000 milles d'ici". Habituee au systeme 
metrique, j'opere une rapide ~onversion pour me rendre 
compte qu' il a fait environ 3300 kms. ,Je poursuis ma refle 
xion en silence,cela supposerait que je me rende de Rome a 
Teheran pour suivre une session CVX! Si ce donne me rensei 
gne sur l'etendue du pays, il m'en dit long aussi sur l'en 
gagement des participants. ' -

La reunion pleniere debute par Ie souhai t de bienvenue 
de la part du P. Gr~g O'Kelly, directeur du college. II 
nous dit sa joie de pouvoir mettre Ie college et ses ins­
tallations a notre disposi tion.De fait, il nous sera donne 
d'aEpreCier pendant les deux sema,ines de notre sejour la 
generosite et la discretion de l'hospitalite jesuite de 
Riverview. Suivent alors une presentation generale de la 
session et quelques avis pratiques,puis l'assemblee se dis 
perse en petits groupes.Chaque accompasnateur re~oit les '4 
ou 5 retraitants qu'il va aider et opere avec eux Ie pas­
sage en retraite. Au silence de la nuit s'ajoute bientot 
Ie silence des ihres, alors que chacun regagne sa chambre. 

8 mal : Premiere journee de retrai te. Climat de recueille­
ment et de priere. Chacun trouve son rythme. A 19 heures, 
reunion des accompagnateurs. EIle comportera toujours un 
temps de pri'ete partagee etun echange sur l'un des aspects 
des Exercices. C' est un bon depart. Deja on sent une pro­
foride unite e't un souci commun d'etre des instruments do­
ciles au service de l'Esprit. 

9 mal ; Vers midi, me rendant au refectoi~e, je croise 
~ans Ie jardin. II m'annonce que Charles (54 ans) l'un 
des accompagnateurs 'a ete rappele par Dieu dans son som­
me:!l.' Nous, nous regardoris, puis chacun poursui t son che­
min. Les evenements se meditent en silence. A table, je me 
trouve en face de No~l. Sa matinee a eta des plUS char­
gees par les demarches qu'occasionnent un deces subit, 
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l!!a;s son visage est etonna.1llent calm!i'l. Lui aussi medite l' 
evenement (lasuccession des evenements) et sa portee 
sur cette naissance des CVX a laquelle il tt.availle avec 
ardeur depuis six ans. La retraite se poursuit, Ie silence 
s 'approfondit. Ce soir la reunion des accompagnateurs est 
d'une densite particuliere. C'est John auil'ouvre par la 
priere: 

Je4u4, que ~ou~ ~on e~fte pa44e en moi. 
Que ~on COftP4 4oi~ ma nouftfti~Ufte. 

e~ ~on 4ang mon bfteuvage.
Que ~a pa44ion e~ ~a mo~ 

_ 4oien~ ma 60ftee e~ ma vie. 
Je4U4, 4oi4 avee moi, e~ cela me 4u6M~. 
Que l'ombfte de ~a cftoix 

4oi~ le fte6uge que je cheftche. 
Me me la.{.44e -pu ' 

6uift l'amouft que ~u m'o66fte4 
mai4 gaftde-moi de4 60ftee4 r;lumal.' 
Chaque _6oi4 que j e "!euft4 a m2,i-meme. 

ftepand4 4Uft mo~ ~a lumiefte e~ ~on amouft. 
Me ee44e pa4 de m'appeleft

jU4qu'a ce que vienne pOUft. moi 
le ~emp4 de me joindfte a ~e4 4ain~ 
POUft ~e loueft 4an4 6in. Amen • 

En termes simples et sobres. on 
. . 

evoque la personnalite de 
Charles, qui vient de nous quitter, puis on passe a l'ob­
jet de la reunion. 

On est loin de la session de formation enthousiaste 
et menee avec brio; c'est d'autre chose qu'il s'agit ici. 

VeTs la fin de la retraite. les accompagnateurs deci­
dent de poursuivre. lIs tiennent'a connaitre davantage la 
CVX et nous disent leur desir de suivre la deuxieme partie
de la session. lIs vont en constituer Ie neuvieme sous­
groupe. 
rs mai : Une messe matinale a mis fin a la retraite. Mati­
nee de repos pour les pardcipants, qui entreront dans l'a 
pres-midi dans la seconde partie du progr.amme. Mais, hier 
soir. sont arrives les participants de la seconde session, 
en majorite des foyers. C'est avec ceux-ci quenous en­
trons des ce matin dans une session d'initiation a la CVX. 
Les deux sessions vont etre menees en parallele. Pouvait­
on prendre un tel risque, nous etions-nous demande avant 
Ie depart? C'etait la premiere fois que nous tentions pa­
reille entreprise. Apres mure reflexion,nous avions finale 
ment opte en faveur de cette solution, qui repondait a des 
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exigences de temps, de -lieu, de compatibili te. 11 convient 
de reconnaitre que l'unite de l'equipe d'animation a ete 
l'atout majeur de la reussite. Elle etait commune aux deux 
sessions : Noel Bradford etai t responsable de la session 
des accompagnateurs, Peter l'EstYange (participant a la 
session asiatique d'aout dernier) _responsable de la session 
d'initiation,Patrick et moi passions de l'une a l'autre,en 
fonction des contributions' a apporter a chacun des groupes. 
En fin de journee, une .evaluatiori et la derniere mise au 
point du programme du lendemain.Cettereuniori ne depassera 
jamais l'heure et elle nous permet ainsi de rejoindre les 
participants dans leurs rencontres informelles, auxquelles 
Ie programme a meriage toutes les soirees. 

Des Ie second jour i1 est visible que les deux groupes 
progressent dans 1 'experience, avec ce que cela represente
de 'mouvements' au niveau personnel et communautaire. Les 
sous-sroupes deviennent des lieux d'experience, ou se vit 
concretement ce qu'on essaie de comprendre par les expo­
ses et les syntheses. La fusion s'opere. A mesure que les 
jours passent, la physionomie des sous-groupes et des as­
semblees plenieres change. D'un interet pour les CVX, nou$ 
passons a l'experience plus profonde d'un cheminement de 
foi integrant toute la vie et·a la responsabilite qu'enga­
ge l' aide a toute crQissance personnelleet communautaire, 
pour redecouvrir enfin la CVX comme l'un des 'chemins de 
grice' de l'Eglise. 

En soiree du troisieme jour, malgre la diversite de 
leurs cheminements, les deux groupes se rencontrent dans 
une celebration penitentielle.John Drury et Marnie Kennedy 
tous deux du Centre de Spiritualite la preparent. Nous som 
mes une centaine reunie dans la grande salle, qui ecoutons 
la parole de Dieu proclamant son amour et nous invitant 
a la conversion. John, par quelques mots simples et pro­
fonds, nous aide a confronter la coherence de notre vie 
a cette Parole. Nous nous entraidons par une priere mu­
tuelle. Une quinzaine de pretres se dispersent alors pour
recevoir les confessions individuelles et donner l'abso­
lution. Nous terminons la celebration dans la louange du 
Seigneur. 

Le quatrieme soir, nous recevons Mgr Tang et Ie pro­
vincial sj. Mgr Tang est l'archeveque de Canton (Chine), 

. qui a fait 22 annees de prison, dont sept en isolement com 
plet. 11 celebre la mess·e, puis repondra a nos questions-:­
A l'ecouter parler de ces 22 annees, prive des textes sa­
cn~s, de tout livre, chapelet, ... c'est comme 'palper' la 
grace de Dieu se manifestant dans la fidelite et la sim­
plicite d'un temoignage. C'est comprendre ce qu'est un 
"confesseur de la foi". 
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19 mal : Derniche journee .Une session commune aux deux 
groupes termine l' ~xperience. Plusieurs' participants laics 
aEPorten t leur temoignage. Tony Doherfy, responsab Ie dio­
cesain de la formation du laicat nous parle des besoitls 
de l'eglise locale, des initiatives en cours, de l'apport 
necessaire ~es cvx. Noel esquisse un rapide bilan. Rea­
lisfe, ou plutot homme de foi, il dira "tout est hors de 
controle". Nous terminons par une messe d' action de grace. 
C'est au cours decette messe que Josephine Mitchell, au 
nom de tousles participants et avec beaucoup de sensibi­
lite, remerciera Ie Seigneur pour chaque membre de 1 'equi­
pe d'animation. Tout vlen~ de LuI, ~out e~~ a LuI. . 

Les conversations vont bon train .au repas de soir dans 
une atmosphere de joie et de fraternite. Apres diner.une 
seance rikreative s'improvise avec la contribution de cha­
cun. II est pr~s de 23 heures, je reliagne Ie batiment qui 
abri te les chambres •. La nui t e.st tombee, tout est silence. 
Je m'arrefe, la-haut sur une voute bleu sombre, la c/!.olx 
du ~ud venal~ .de. ~e. leve/!.. 

* * 
* 

"20 mal: A la premiere heuie, nous partons pour Melbourne. 
Sydney nous avait favorise d'un temps automnal ensoleilliL 
lei, Elus au sud, c'est l'hiver. Nous allons passer trois 
journees de prieie, de reflexion et d'approfondissement 
de la vocation ignatienrie, avec un groupe de 12 scholas­
tiques jesuites. Experience fraternelle empreinte de beau­
c'oup de simpliciteet de "serieux. 

23 mal : Patrick prolonge son sejour a Melbourne. Quant 
a moi, je suis attendue a Adelaide. Maxine et Jim Hogan, 
qui viennent de suivre la session d'accompagnateurs, ont 
organise en soiree une reunion pour les membres CVX et·les 
personnes interessees. Leur maison .es t . trans formee en 
grande salle de reunion. II y a Iii une trentaine de per­
sonnes, auxquelles se sont ajoutes cinq membres dugroupe 
de Clare {situe ii quelques 130 kms). Les echanges portent 
sur la specificite des CVX. Qu'offre-t-elle. qui ne soit 
deja donne par d'autres mouvements? Les mei1leures repon­
ses viennent des que'lques participants aux sessions de 
Sydney, qui se trouvent la. Une fois de plus, i1 faut 
cons tater que l'experience supplante les explications thee 
riques. ­

24 mal.. : Une greve m' empeche d' aller a Perth, mais la jour 
nee sera mise ii profi t par la poursuite des echanges autour 
de questions touchant ii la formation, a la decouverte de la 
maniere de vivre CVX. Jusqu' a la fin j e beneficierai de la 
chaleureuse hospitalite et amitie de Jim et Maxine;j 'aurai 
eu egalement L' occasion d' apprecier combien leur engagement 
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tenace a ete Ie point de depart des CVX dans cette reg1on.
Celui-ci est d'autaIit plus probant, qu'il s'exprime .dans 
une mise au service totale de I' eglise diocesaine pour Ma­
xine, du milieu aborigene pour Jim. 
2611ia..i : Un dernier coup de fil a NoiH pour prendre conge. 
Nous avons beaucoupsagne a mieux le connaitre et a decou­
vrir combien sa maniere patiente et tranquille avait su pre 
parer avec douceur et ass urance' les premiers 1 abours .. -:­
Retour a Melhourne. 
27 ·1Iia..<. : Depart; pour Jakarta. 30 9 au sol,allnonce Ie pilote 
avant l'atterissage. lei, .c'est l'ete. Josephus et Emmon 
m'attendent. Paulus vieIidra nous rejoindre. Nous profitons 
de la soiree pour une reunion. La difficulte, dans les 
groupes de Jakart.a est Ie manque d'assistance. Ensemble, 
no us voyons comment y pallier dans l'immediat. 
28ma..i : Depart a 5 heures pour Yogjakarta. _Fadjar et quel 
ques autres jeunes sont a l'aeroport. Nous partons pour
Kaliurang, a quelques 30 kms. La se trouvent reunis depuis
la veille au soir 26 responsables (hommes et femmes, adul­
tes et jeunes) de l'ile de Java. John Subagyo, assistant 
national, introduit la maniere de vivre CVX. Travail en 
petits groupes ou chacun confronte la situation de son 
propre groupe a ce qu'il vient d'entendre. En fin de mati­
nee un bref expose sur la realite CVX dans Ie monde. Les 
mises en commun, les guestions sont tres interessantes. 
Elles me parviennent; grace aux traductions de John Vossen, 

. toujours actif, et de Tantin, qui prepare unelicence d' 
anglais. L'apres-midi, Fadjar expose la croissance. d'une 
CVX a l'aide d'un diagramme qu'il dessine au tableau noir. 
Tous se reconnaissent dans l' eta.pe de pre.,communaute et 
les questions porteront sur Ie passage en etape d'initia­
tion. lci les choses sont mises au clair et les decisions 
se preparent a partir de la realite. 
29 rna..<. : A 6.30 heures nous nous retrouvons a la chapelle 
pour un temps de priere. Apres Ie petit dejeuner, .Triweko 
tire les conclusions du travail de la veille 'et invite les 
participants a se re~rouper par villes (il y a six villes 
representees) pour .etudier leur mise en oeuvre dans les 
groupes locaux. Pendant ce temps, les membres presents
de la Commission Formation se reunissent et ensemble nous 
batissons Ie programme d'une seSS10n d'accompagnateurs 
que l'equipe nationale d'lndonesie va organiser en sep­
tembre prochain. La celebration eucharistique, suivie du 
repas, met fin a la session. Retour a Yogjakarta. 

A 17 heures, nous tenons une reunion avec les respon­
sables des groupes etudiants. Yogjakarta est un centre 
universitaire et il y a actuellement 24 groupes CVX, avec 
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un effectiftotal de 250 etudiants ,plus un, groupe de foyers 
plus ages. Nous commencon§' par lacelebration eucharisti-' 
que,_suivi d'un excellent echange: Pratiqueme~t tous sont 
en periode d'examens et pourtant lIs ont tenu a passer ce! 
te soiree pour partager leur experience et s'informer sur 
la realite plus large des CVX. Inf~tigable et plein d'!l ­
lant, Fadjar suscite les questions. On retrouve Ie meme 
souci: la convictiond'avoir vecu une etape, la necessite 
'de passer ala suivante. On degage les points forts, mais 
on sait aussi reconnaitte'les limites.Un dialogue emprp.int 
de beaucoup d'honnetete"et d'un desit de progresser. Des 
jeunes laics. qui assument leur responsabilLte etexpri-: 
ment leur ambition en termes de service. 
3.0mai : Jour de' la Pentecote. A 6 heures je me rends a la 
paroisse voisine. Messe solemnelle. L'eglise est pleine a 
craquer, tous communient. La journee est libre. Avec Fad­
jar, Bunadi et Tantin, nous visitons une exposition de 
peintures,quelques centres d'artisanat et un temple hindou 
La journee est tres detendue et fortgaie. ' 

En fin de journee. unelongue conversation avec John 
Subagyo, qui depuis 1978 (il participa a la session d'ac­
compagnateurs Rome'78) a pos'e,avec dinacite et sagesse, un 
certain nombre de j alons pour la promotion des CVX dans son 
pays. 
31 mai : Je dois reprendre l' avion pour Rome dans I' apres­
midi et j'en conclus que je passerai mamatinee a ne rien 
faire. Vers 9 heures arrivent Lipra, suivie de Fadjar, Hen 
rr. Kantyet enfin Bunadi. To,ute 1 'equipe .responsable est 
la et jusqu'a la derniere minute, nous continuerons nos e­
changes. Ils m'informent dans Ie detail de L'enquete qu'ils 
ont fai te dansles groupes existants pour detecter les vrais 
besoins, des resultats, des reponses a donner, etc ..• C'est 
comme a regret que je passerai les formalitesd'embarque­
ment, tant est vive et tonifiante cette rencontre frater­
nelle. 

Dans l'avion qui me ramene vers Rome une melodie re-
monte et me revient sans cesse. Je l'identifie: 

"Appele.6 a noltmelt un .6eUf. CoJtp.6 da.n.6 un .6eul E.6pJtit, 

nou.6 eha.nton.6 et. nou.6 pltoela.mon.6: 

Un .6eul Seignealt, Une .6eule nol, Un .6eul ba.pteme, Un 

,Hal Vlea et Pelte!". 


Jose GSELL 
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